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Le Jubilé universe! 


Prprié par LA CIE LA BoNKE FR:SSE LTÉE 


vivifier la maticre : si les honimes, cruyant se suffire à eux-mêmes. 
allaient dire à Lieu de se retirer ; si le malheur que Mardochéc sup- 
pliant le Seiwneur d'écarter de son peuple quand il disait : “Ne fer- 
tuez pas la bouche de ceux qui chantent vos louanges”, allait fondre 
Sur nous; le jour ne tarderait 2as à venir, où, sur les ruines fuman- 
tes de notre patrie et sur les débris dispersés de notre civilisation, 
les générations pourraient dire : Ces hommes géants n'ont pas prié, 
ettandis qu'ils se confiaient en leur force ils ont été dévruits.” 


Nous publions ailleurs le texte des Lettres Apostoliques édictant 
. un Jubilé universel'et la circulaire le Monseigneur l'é vêque promuj- 
guant ce document du Saint Siège dans le diocèse de Prince-Albert, 

Tous nos lecteurs auront sans doute l'avantage d'entendre 
énoncer, du haut de la chaire, les avantases spirituels accordés par 
le Jubilé et les conditions requises pour en profiter, mais nous les 
engageons de plus à lire attentivement et à conserver le texte méme 
des Lettres Apostoliques pour toute référence ultérieure. 

Un Jubilé universel est une grande faveur qui n’est concédée, 
par le Souverain Pontife, qu'à de rares intervalles, “ I] ouvre Île 
trésor des grâces célestes pour que l’on en retire des fruits choisis et 
abonda-ts dans le Seigneur ”. 

Tous les ñdèles doivent donc se faire un agréable devoir d'en 
profiter au plus tôt en s’'acquittant, dès Ja première occasion, des 
conditions si faciles que le Souverain Pontife a imposées et dont le 
Pasteur de ce diocèse a précisé l'application. 
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Ï faut lone prier. 

Il faut surtout prier la Très Sainte Vierge, dispensatrice de tou- 
tes grâces, l’Immaculée qui de son talon virginal écrasera la tête du 
serpent. Î 

Le vainqueur ce sera la Vierge, ce sera l'Eglise par le secours 
de Marie. ° 7 


Déclaration de S. G.Mgr Langevin 
au sujet de la nomination 
de M. Bernier 


Nous traversons une grande 
Lé 9 e e - 
cpoque de 1 histoire Mgr l'archevêque de St Boniface à communiqué a la presse la 
—— | déclaration suivante au sujet de ls nominatien de M. Bernier qui 
met bien les choses au point : ‘ 


De même que la conquête de Constantinople en 1453 a inaugu- 
ré une époque décisive dans l'histoire, ii semble bien que la chute de 
l'empire ottoman, déjà virtuellenient con:cn n ée jar le succès pro- 
digieux des armes balkaniques, marque à son tour une ère nouvelle 
par la répereussion profonde qu’elle produit en Europe et jusquechez 
les nations les plus reculées. 

Que sera demain ? 

Jamais la paix des nations civilisées n'a été plusineertaine. Par- 
tout circulent des bruits de guérre et s'accumulent des armements 
formidables, au nom de la paix. 

Se trompent-ils beaucoup eeux qui pressentent la réalisation 
prochaine des paroles prophétiques de Notre Seigneur, lui-même, 
rapportées en ces termes au chapitre 24 de l’Evacgile selon St Ma- 
thieu “Et Jésus répondant (à ses disciples) leur dit: Prenez garde 
que personne ne vous séduise. Plusieurs viendront en mon nom en 
disant: je suis le Christ et ils en séduiront plusieurs. Vous enten- 
drez parler de guerres et d'opinions de guerre. Mais ne vous trou- 
blez point: il faut que ces choses arrivent, mais cen’est pas encore 
la fin. Les peuples se soulèveront contre les peuples, et les royaumes 
contre les royaumes, et il y aura des épidémies, des famines et des 
tremblements de terre on certains endroits”. 


“ La nomination d'un Catholique ccn.mie membre 
du ”” Cabinet Roblin ”, est un acte de justice dû aux 
Catholiques de la Provinee du Manitoba, qui ont droit 
d'être représentés dans le “ : Cabinet * alurs que 
d'autres moins nombreux qu'eux ont plusieurs repré- 
sentants ; et c’est la raison pouË laquelle Mgr l’Arche- 

vêque n'a pas crü. devoir sÉfposer.à..la. présenve. - 
nomination dont l’Honorable M. Bernier porte seul 
la responsabilité. 


“ Cependant, il faut bien avouer que, dans les 
circonstances actuelles cette nomination semble être 
un don plutôt funeste et gfnant, fait pour apaiser les 
Catholiqnes mécontents de ce que malgré les “ Amen- 
dements Scolaires Coldwell ”, par trop anodins, rien 
n'a encore été fait pour améliorer Ja situation si 
pénibie des centres mixtes, surtout étant donné le fait 
que Île territoire du Keewatin à été transféré au 
Manitoba ; aussi Mgr l'Archevêque n'a pas entendu 
par son abstention approuver la présente nomination 
qui ne sera ni une consolation ni une cumpensation 
pour les Catholiques toujours vietimes de Ja poli- 
tique, ! 


Li 
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Avec la chute de Constantinople au XVe siècle a commencé l'é- 
poque de la Renaissance, tonte imprégnée de paganisme. Elle a don- 
né successivement naissance au Protestantisme et à la Franc-Macçon- 
nerie et elle a graduellement donné corps aux mœurs modernes, Ce 
fut un mouvement grandissant vers le naturalirme païen, arrivé au- 
Jourd'hui à son apogée. | 

“Depuis le fin du moyen êge, écrit Her Henri Delassus dans son 
beau livre, La Coujuration anté chrétienne, il y a donc dans le chré- 
tienté une impulsion continue exercée non seulement sur les indivi- 
dus, mais aussi sur les peuples en tant que peuples et ot qui vise à 
changer le but que l’activité humaine s'était proposé, 8e fondent sur 
la parole du Christ. Ce.but était la vie éternelle. Les moeurs, les 
coutumes, les lois, les institutions s'étaient peu à peu formées sur 
cette donnée. Depuis la Rensisrance, il y & une tendance contraire 
qui se fortifie et se développe de jour en jour : donner comme but à 
toute l'activité sociale et perscnnelle l'amélioration des conditions 
de la vie présente pour arriver à une plus pleineet plus universelle 
jouissance.” 

“Le XVe siècle a ouvert la marche, dit Taine, et depuis, cha- 
que siècle n’est occupé qu'à préparer dans l’ordre des idées de nou- 
velles conceptions, et dans l’ordre politique de nouvelles institutions 
(répondant au nouvel idéal}. Depuis ce temps-là, la société n’a plus 
retrouvé.son guide duns l'Eglise et l'Eglise son image dans la so- 
ciété.”" , 

Mais à quoi, en somme, ce mouvement de la Renaissance vers le 
matérialisme et le bien être a-t-il abouti? A susciter d’une part la 
haine de l’ouvrier contre le patron, et de là est né le socialisme avec 
son organisation systématique de grèves : à engendrer d'autre fart 
la rivalité cominerciale de peuple à peuple, et de là ont surgi les ar- 
mements modernes qui finiront par déchaîner la guerre‘ la plus for- 
midable que le monde ait encore vue. [, 


Néanmoins, il faut éviter que l'esprit de perti, 
oublieux de ce qui a été fait déjà, pour améliorer le 
condition des Catholiques à le campagne et pour 
défendre Jeurs droits menacés, ausëi bien qu'un senti- 
ment adverse à l'Honorable Bernier ou à eeux qu'il 
représente, ne diminue le mérite d'une juste réprobe- 
tion de tout ee qui peut paraître un abandon de nos 
droits scolaires. Les Catholiques continueront plus 
que jamais de réclamer avec vigueur mais avec eslme, 
la justice qui leur est due d’après le Constitation du 
pays. 

Le North West Review analyse et résume ainsi le document de 
Mgr l'archevêque : 

PRINCIPE. — Les Catholiques ont le droit d'être représentés 
dans le cabinet Roblin ; c’est un acte de justice. Pour cette raison et 
uniquement pour eette raison, S. G. Mgr Langevin ne croit pas qu'il 
soit de son devoir de s'opposer à l'entrée d’un catholique dans le 
ministère, 

CIRCONSTANCES. — Rien n’a encore été fait par la gouvernement 
pour améliorer la situation ides catholiques au Manitoba. (a) Les 
amendements Coldweïl sont anodins et ne changent rien. (b) Les 
catholiques du district-.du Keewatin souffrent une injustice criante. 
(c) Dans {les circonstances actuelles la nomination de l’Honorable 
Joseph Bernier est un don funeste et embarrassant. (d) C’est une 
manœuvre politique pour apaiser les catholiques mécontents. 

SA GRANDEUR N'APPROUVE PAS M BERNIER. — (a) L'entrée de 
M. Bernier dans le ministère ne sera ni une consolaticr ni une com- 
pensation pour les catholiques. (b) Sa Grandeur désire qu'il soit bien 
compris que son abstention ne doit pas être interprêtée comme une 
approbation de la conduite de l'Honorable Bernier. (c) C'est pour 
cette raison qu® Sa Grandeur déclare que l’Honorabie Joseph 


Bernier prend toute la responsabilité de son entrée dans le cabinet. 
ESPRIT DE PARTI..— L'esprit de parti ne doit pas se mêler à 


* 
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Touchons-nous à cette époque de transition qui marquera d’une 


ce qui & été fait pour les catholiques ; 20 I] créerait un sentim 


abandon de nos droits scolaires. 


de réclamer,avée vigueur mais avec Cal 
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‘Les nouvelles de la santé du 


n notre"désapprobation “de laccep- 


cette question délicate parce que : 10 Il.tendrait à nous faire oublier 
adverse à la personne de M. Bernier. ou à il repré se.[quent toutefois que le Congrès 

ave AS ; e M. be 1 Qu & ceux quil repr sente : . Le 10 : 
80-T1 nuiraït à la juste réprobation de“tout ce qui peut paraître un Eucharistique de Malte a été cou 


; :-. "En éonséquence, les catholiques Sontinueront plus que jamais 
la justice-qui leur est dûe 
ri. fon: 


J. P. DAOUST, Administrateur 


ie Monde 


Réduction de 20 pour cent 
sur les transports. 


La Santé du Saint Père 


Pape sont de plus en plus rassu-| La commission des chemins & 


rantes. On annonce que le Saint imposé aux compagnies de messa- 
Père sera suffisamment rétabli geries (express) une réduction de 


pour pouvoir célébrer la sainte 
messe ces Jours-ci. 


20 pour cent sur leurs taux de 
transport. La mesure devra être 
mise à exécution vers la mi-juillet 
au plus tard, et l’on espère qu'il x 
aura également réduction prochaï- 
nement pour les transports à pete- 
te vitesse. 
© fe —— — 


[Quelques vérités au “ Free 
Press ” et à ses corres-- 
pondants 


Protestation de la Fédéra- 
tion des catholiques 


du Manitoba 


Le comité éxécutif de la Fédé- 
ration des catholiques du Manito- 
ba à protesté énergiquement con- 
tre l’acceptation par M. Bernier, 
d’un portefeuille dans le cabinet 
Roblin. 

Voici la conclusion d'une réso- 
lution appuyée de solides considé- 
rants et adoptée à l'unanimité par 
la Fédération: 

“I] est done résolu que nous, 
parlant pour et au nom de la Fé. 
dération des catholiques laïques 
du Manitoba, désirons exprimer 


Le Hunitoba, organe de M. Ber. 
nier écrit : 

“ Le Free Press intervenant. 
pour protéger les intérêts des. 
Catholiques!! C’est une mascarade. 
trop burlesque et trop cynique. 
C'est le diable qui se fait moinet 

Ce journal, qui fut depuis deæ 
années l'adversaire irréductible. 
-des écoles séparées, ne fers eroire: 
à personne qu'il est sineère ; et: 
ceux parmi les catholiques quii 
voudront prendre leur mot d'ordre: 
du Free Press, et y aller porter 
leur prose, sont dignes de pitié.. 

Si M. Bernier entre dans Le 
cabinet Robiin, les Catholiques 
n'ont plus le droit de réclamer, 
dit le Free Press ! ! 

Quand le Free Press dit cela; ïX 
dit une fausseté. ” 


tation par M. Bernier ou par tout 
autre catholique d’un portefeuille 
dans le cabinet du Manitoba à 
l'heure présente ; 

“Que nous désirons qu'il soit 
clairement entendu que l'accepta- 
tion d'un portefeuiile par M. Ber- 
nier sera regardée par nous et par 
les catholiques du Manitoba, sans 
distinction de nationalité, au nom 
desquels nous avons l'honneur de 
parler; comme une violation direc- 
te du principe autour duquel nous 
sommes restés unis durant les 22 
dernières années et qu’il ne peut 
étre et ne sera point regardé com- 
me le représentant de la minorité 
catholique.” 


0 (ma 
900 immigrants par jour 


Une dépêche de Montréal an- 
nonee qu'il est arrivé 500 imami— 
grants par jour dans cette ville em 
route pour l'Ouest, du ler au 19 
avril. Le C.P.R. a transporté à lui 
seul 28,000 immigrants. L'élément 
d'origine britannique parmi les 
immigrants y domine dans le 
proportion de trois à un. 


L’embranchement Meli- 
fort-Le Pas 


Le baillon parlementaire 

La loi de clôture à été adoptée 
à la chambre fédérale après une 
discussion de dix jours par une 
majorité ministérielle de 35, sur 
un vote de parti de 108 à 73. La 
prorogation du parlement est at- 
tendue vers le commencement de 
juin. Le Citisen d'Ottawa, jour- 
nal conservateur, dit que le gou- 
vernement ne pourra sortir avec 
honneur de l’imbroglio de la ma- 
rine que par l'octroi d'un plébisci- 
te sur cette question. 


La grève belge est finie 


Le tracé de l’embranchement 
Melfort-Le Pas, sur une première 
distance de trente milles est ac- 
cepté et les travaux doivent com- 
mencer le mois prochain. 


Mgr Budka viendrait se 


fixer à Saskatoon 


Ilest de nouveau rumeur que 
S. Gr. Mgr Budka,évêque des Ru- 
thènes, viendrait fixer sa résidence 
épiscopale à Saskatoon. Trois com- 
munautés de religieux Basiliens 
sont établis respectivementà Win- 
nipes, Eumontun et Monaster, et 
cette congrégation fondera pro- - 
chainement une autre maison à. 
Saskatoon. 


Les grévistes belges se sont re. 
mis au travail après entente des 
socialistes avec le gouvernement 
sur la révision de la loi du suf- 
frage. 


Le Congrès Eucharistique! 
: de Malte 


Les maigres dépêches des agen- 
ces de nouvelles européennesindi- 


Les semailles 


En plusieurs endroïfsdè l'Ouest : :-'' 
faut attendre le courrier d'Europeles semailles sont à “peu . près 
pour obtenir plus ample informa-|terminées, La température à été 

LOU EN  Rt -! [généralement favorable. . 


ronné d’un très grand. succès Il 


je 
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Z e 
Evangile 
É'Ascension de Notre Seigneur 
n ce temps-là. Jésusapparut aux onze 


EC otre pendant qu'ils étaient à table, 
et leur reprocha leur incrédulité et la du- 
reté de leur cœur. qui les av: ait empêchés 
«Se croire à ceux qui l'avaient vu ressuscité. 
Puis il leur dit: Allez dans tout l'univers : 
prèchez l'Evangile à route créature. Celui 
qui croira et qui sera haptisé sera sauvé : 
mais celui qui ne eroirt pas sera condam- 
né Voici les prodives qri accompagneront 
evux qui auront cru : ilschaseront les dé- 
mons en mon nom: ils parieront de non- 
relles langues : ils manieront les serpents. 
ec s'ils boivent quelque poison mortel ils 
ren éprouveront anoun mal: ils impose- 
ront les mains surles malades, et les ma. 
Eudes seront œuéris. 

Agnes leur avoir ainsi parlé, le Scieneur 
JJécue v'éleva dansle ciel vb il ess assis à 
dieu, Pour eux, ils alérent 
srécher partout, et le Seiyneur. 
. evntirmai leur parole par les 


lu droite de 
agissant 


ave eux, 


morales dot elle était arenmpagnes, 


(5. Mu, XVI} 


Petit Calendrier , 


pension, 4oblis ation. 


Jerpil Maui 4e 


VENHPREPT, 


Mai 3. Pioliphe et as 


prêts. Mais nous les aurons bien- 
tôt. ” Pas satisfait, le‘-client se 
retira sous sa teute : Silence com- 
plet. Lutte sans bruit,müis efficace. 
Au bout d’un mois, une petite 
reconnaissance. 11 fallait bien voir 
quel effet produisait. Ja dernière 
tactique.:‘ J'ai attendu afin de 
pouvoir bénéficieruëe vos imprhnés 
français. Je Supporse que’mainte- 


“ Nous accusons reception de 
votre memcire sur notre facture 
du 1+janvicer au sujet de la for- 
mule anglaise que nous nous.ser- 
vons sur nos factures. Nous pre- 
nons bien note de votre desir et 
“avez certainement droit 
facture redigee en 


vous 
d'exiger une 
français, mais comme notre Sys- 
teme de comptabilite qui a ete 
etabli il y à nombre d’annees, l'a 
éte en anglais, nous con prenons 


nant ils sont prêts. ? 

Le coup avait porté juste. Une 
belle factureimprinéeen excellent 
français apporta le leneimain la 
marchand. C'était la 


que vous voudrez bien ne pas trop 
en tenir compte. Nous pre- 
ia liberte de vous retourner 
facture et esperons que vous 


Huus 
nons 
cette 
ne nous on voudrez pas trop à ce 


réponse du 
victoire complète. La luite 
Four Ia soutenir 


avait 
duré deux mois. 
vaillant cheva- 


1e 
Î 
{ 
| 
“| 
5 
11 


morale, une morale double. 
] 


à 


fournisseur en rendant aux mots|une 


uni en avatent été indüment pri] D'abord, la ténacité tinit ordinui- 


vés leurs accents et la ui renvorva 


facture et dufrésistancos, Qui vous faire resp 


sen compagnies de sa 
billet suivant : er ivs droits de sa lanoue, los Lait 


ns 


set ” saus défuiilance ie x 

La protestation n'avait produitilier de la langue française s'était | 
aucun effet. D’autres clients se se- {soumis à plus d’un ennui, mais il 
raient découragés : le nôtre, aufrestait inaître absolu du chan 
contraire. Il prit de nouveau saide bataille 
plume. corriwea la lettre de son Cette histoire authentique a 


rement par vaincre les plus fortes | 
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Dre. P. Moreau 
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CONSULTATIONS 
Sat a. Tai p.m. 
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sur faire à sétel et itee our 


cipreutge es afroite du ivenenis 
Ain VOVeila, petit sat he til Re: 
<huacion dephoraile ui existe) 
Grthanent dans nest où tant! 


die 


“poire 


tirs mit ia 


trrehanuds fruits 


Fecstittiles Aile toner € 


piitesses éiéniutaire] 
a 4 
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° v'eilente je ! 


Liuiiee en M ter est hi 
set mine iter, Le voici: 
Curl est pas tonte. je 


cité a plaisir mat tué histoire 


tout récerniment térte. 


“rule, 


Je voudrais de suventer alle 


rpu'e 
wuer ni Papifier 
Les 


Hiititis 


eile s'est dératée sais l'ait 


doéiaunts one J'ai entre 


ge pelineitent cette 


Ce sonteux 
d'ailleurs ï Je 
gendemenut qu'ou les se attentive. 


; 
ds 
exactitua u rIJourL Use. 
prie 


ati atlerent, 


ment. À cette Coogne Qi tant 
d'uctes de Hicheté déprinent nos 


Peftet 


Aines. ils aurout sur celles 

un tonique viviHant. 
Donc, le ] .de 

“lirecteur d'un dabliosenent mont- 


réalais recevait d'une hnportante 


15 jauvier dernier 


maison canadienne-fiancaise une 
rédigée eu 


facture entiérement 
anglais. Non seulement la partie 
sociale, rue, 
formule de 
ecrit à 


imprimée raison 
téléphone, annonces, 
vente, inais encore le nom, 
Ÿa main, de l’article acheté. s'étu- 
Jaient en anglais. 

Notre directeur ne perdit pas 
de temps. Sur le papier même 
<qu'il venait de recevoir, il écrivit 
Auriez-vous J’obli- 


ces mots 
geance de nous envoyerdes factu- 
res en français ? Nous pensons y 
avoir droit en nons servant dans 
‘“anemaison canadienne-française” 
signa ét renvoya le tout à son 
#curnisseur. 

Quelques jours plus tard, retour 
-de la facture accompagnée cette 
Æois de la lettre suivante, écrite au 
4actylographe. Nous la transcri- 
ons telle qu’elle, sans ÿ ajouter 


æn mot, pas méine… un accent, i 


lle 


lehiitie 


justice 


gnez, nous consentans enfin à ré- 


rience connné celleque nous venons 
de subir nous obliseruit à faire 
ailleurs nos achats. Trop d'hom- 


sacharnent actuellement contre 
notre langue pour que nous nous 
mettions nous aussi de la partie. 


lettre du client à son fournisseur 
laissant prévoir un achat mais Je 
conditionnant à des factures fran- 
çaisee, La réponse ne tarda guère: 
Nous fuclurerons vos marchan- 
dises en francais, 


fantue jraneaise dont vous: 


qu'elle publie, et assez patrioti 


vous fetes. je Pespere, un nident' 

Lifeneeur. Re Dour due tous Les sinis de Hi 
[ Ain x 
_. . ‘ 3 planeur jiinéaise entrent ti lains ses! 
DSUR Jos Re Disserent.. et lu 7, 

, « ; PANES. 

fnetuie rovint ! Le rat de Ju: ; 


maison 6 sur Pit si portion D — 
Au supet de corrections. notts ae! 
\ Je | à [FT z a . 
CUSONS Pérttion de Ja votre du: I iote} RS TE “ecorse 
{ £ Vi KL 
RS . LE 
Der RITIVie tr, Pels Petbettint hotre {. F Diaevte Phoë. 
liacture du 14: janvier Mons corne! Coin ées rues :: 2: 
. DBumouili ei Sr-Jjoseph 
piepers tire biens vos Peilialipties 


ST RIAN 


-BONIFACE, 


; ; . 
lotte  fettre ct depuis Votre 
ï .. ; me Pa peus jour cet enr. ot: 
« Dress pet pee LOT LEE : 
Dtehopiases ietere, Lots aVelis ait je sexierert trot le coururt 
CONREITEANT: Lis ee tuile 


ag tiation tube honvelle mia 
i € Hiattelhises 4 SOIR güurnits 


à ecrire dont le clavier coin nt peste. 


Lune : penr nccommoder les 
ouitivatents. 


l 
PRIX DE S1.56 à S2.00 P£LR JOUR 


Main 40 


pain les différents accents ere 


Vols pobives ie eoisluter (Quant a 


. - l mn, 
Bus facEütes, hotis en Hliüis Dieii-. Felephone 


tot franears. Mais touine peut 


se faire en queue taupes. Nous : . 
: : ! CT ALLEZ AUK 
vous qjaiols Conc de nouveau de 
vous contenter pour be inoment de ë À Air y HETE 
l itilo RACHUA 


node facture du L£janvier 7 
por : tion 1 Pour livres de priiqres 
Ce ft le point critique du ln Le Las pierres 
. . . : objets rejicieux, Hvres 
résistance, Pin bon résultai. quoi. d F 


chssiques, romans, ete, 


que Incomnlet, avait té obtern.l 


. n « (l - . . 
Fuliait-il en toniv compte et se- 227 rue Main, Winnipeg 
counter a Tucture sous condition : 52 = D. devis u me SR £ 

" rue Dun in 
Devait-on.au contraire. la refuse: | u ou a, t-Boniface 


None n'avon- pas de cat: loue 


que pleine 


rendue / 


eve pas paver tant 
serait pas 


A 
Cs 


ne 


Apres réflexion et consultation, le nu 
{| Téléphone 337 Casier Postal 808 


premier parti fut adopté C'était | 
de Mais À. E. Philion 
revendications se . Avocat et Notaire 
fut-il révondu. Bureau: 15 et 16 Knox Block 
: : Avenue Centrale. PRINCE-ALBERT, Sask. 


inciilenure stratécie. es | 
continneraent. 
# Monsieur. consi- 


dérant Ja prenve de bonne volonté 


que vous venez de donner et les 


promesses dont vous Tl'accom pa- 
J. KE. LUSSIER 


Avocat, Procureur 
et Notaire 


ler cette facture, inais qu'il soit 
bier entendu que nous n'en accep- 
terons aucune du méme 


Nous aurons prohuble- 


genre à 
l'avenir. 
ment l'occasion de constater avant 


longtemps la nnse à exécution de 


ROSTHFRAN, Sask. 


——— 


vos projets. Une nonvelle exjé- 


Gradué de TUnisersité Laval de Quétus 


mes étrangers à notre nationalité 


MARCELIN 


Bois de construction de toute sor. 
te. Beau bois de Colombie, Portes, 
Chassis, Papier à Couvertures, 
(dalles), Pieds d'escaliers tournés 
prêts. 


Quinze jours plustard, nouvelle 


Conditions faciles. 


Venez me voir à mon bureau. 


d, À, BOYER 


bien que nos 


imprimés ne soient pas encore 


’ 


Propriétaire 


Grade du Collèse dentaire 


de Chirauv.  Laruréut du Col | 

| 
loée dentaire de la Nouvelle. 
Drléans. Meniie tondateur 
de la Société de Kiomatolouwre. | 


—— ji 
RUE MeDERMOTT 
WINKXIPEG 
rm —— 
Mu p12 


Î 
{ 


Fercphestr 


Of N.-À, laurendean | 


, 
Pare ct tésidence: 


153, Ave Provencher, St-Boniface, Man, 


Dr. H. TOUCHETTE 


DUCK LAKE : 


HEURES DE BUREAU 
12 hrs am et labre pin. 


CONSULTATIONS À: 
A tonte heure 


be Un de 


ii MAISON 


Fra soir, 


Dr Edmun Pernner 
EDECIN-C HETE URG LIEN 


BUREAU : ï orte 


de 
ROSTHERN 


atité dela phitrnacie 
AT Kite art, 


SASE ATG UE WAN 


Dr B. A. Hopkins. 


MEDECIN 
CHIRURGIEN 


| 
| 


MARCELIN, - 


(SASK.) 


VUUTT 
PHARMACIE 


ARCELIN 


| 
F 


M 


F7 
Éd 


F3 
Lin 


a à 


€ 


reprenne 
En plus de nos Médecines et Re. 
medes Hbrevetés, nous vendons 
aussi des Phonographes, Instru- 
ments de musique, Kodaks, Ar. 
tieles de Photographie. Argentcries 


Venez voir nos marchandises 


Agence de collection 


ARCUITECTE 


J. E. FORTIN 


ARCHITECTE 
+ 
CHAMBRE 403 
Batisse Kerr 
RÉGINA, 


SASKATCHEWAN 


 Tiroïr Postal No. 39 


DUCK LAKE 


J'avocas ETANOTAIRES. | [aonses Fi un 
aUREAU: | Fnmnes LE 
FROREORR ee e  BUFFET- BONIN REALTY CO, 
J. A. BEAUPRE PR MEUBLES 


AVOCAT, NOTAIRE, Etc. 


- BUREAU: WINNIPEG, BUREAU CHEF 
CHAMBRE 312, BLOC MeINTYRE || 200 FARMER BLDG. 833 Maix sr. 
TEX. MAIN 7862 


WINNIPEG, MAN. 


À. E. DOAK 


AVOCAT - NOTAIRE 


BUREAU DE ST-BONIFACE 
G2.AVE PROVENGIER 
TE. MAIN 1986 


ASSURANCES 


PRINCE-ALBERT, (Saskatchewan) 
——————_—_—_— 
BoitTE PosraALE 116 CUSSGN AGENCIES LTD 
ASSURANCES 
Feu, Vic, *Bonds", utomohilee, 


Cyclunes, Accidents et Maladies, 
Responsabilité d'em loyÿeurs, 
Grèle, Sur la vie des Chevaux et 
du Bétrl. —Argent À prèter 


64 Ave, Provencher, 
TÉL. Main 4372 


——— 


On parle ot on écrit le français et l'anglais 


au bureau ; 
St-Bonitace 


Air. GRAVEL Eire GRAVEL A ——————_—__—__——_ 
LL, RS LL LE ÉTABLIE EN 1808 . 
_— Atlas Assurance Co, Lt. 


‘de Londres,Angleterre 


Capital Souscrit, 

Garanties totales pour ceux qui détiennent 

des certificats, plus de 

Réclamations payées, au delà de . 

Agents demandés dans les localités non 
représentées 


Gravel & Gravel 


AVOCATS Er NOTAIRES 


S 11,060,000 


$ 27.060,000 
- $140,000,006 


ee OOSE TAW, Saskatehewar 


BURE AUX 


S'adresser au département pour le Nord-Ouest 
NEW NANTON BUILDING, Winnipez, 
|M. J. DUBOIS, C. E. SANDERS, 
Agent, DUCK LAKE, Sask, Gérant Local. 


| GRAVELBOURE. su. 


G, HENRI ROYAL 


AVOCAT 
SOLLICITEUR ær 


AGENTS 


DUBGIS & COURGHENE 


Agents pour mackines agri- 
coles de tout genres 


NOTAIRE 


‘0: 
PROVENCHER 


Man. 


89 AVEX 


UE 
St. Boniface, 


Faucheu- 


Moissonneuses, Lienses, 


Î 
jse es. Cultivateurs, Herses, Ecre 
Î 


L.A.DELORME 


AVOCAT & NOTAIRE 


imeuses, Voiture de iuxe et Wu 


“ons, Machines À Battre. Machi. 


nes à vapeur et wasoline, cte, cote. 


PU OLA SORITIÉ HENRI 


Wilion, MeMurray, Delorme & Davidson 


Représentants 
des Oies M. FH. Co. C'ockshut Plow 
Co., Gold Shapiers, Muir Co. Lul 


cie. 


BUREAU: 
112 EpiricEe 
WINNIPEG, 


LE 


MoIxXrvrE 
MAX. 


TOUS et 
Gtc.. 


Argent a preter 


du 


{  ‘lerres à vendre et à achrter 
Jose Birsie, MERE EL L Beschuwour D 


NeoiL Bexsti A Brestri 


ernier, Blackwood'& Bernier 


AVOCATS-NOTAIRES 


BUREAU D'ALFAIRES 


BUBOIS & COURCHENE 


DUCK 


t 


LAKE, SASK, 


Aient a préter sur hvpothèques 


Mi Si 


| Art, LACERTE } 


.. Agent 
Marcelin, 
M: ASSEY 11 ARTS, 
JT. (CASE Co. 
Éngine ct Hatterrece! 


GRANT C "AMPBELL- 
Voitures {dornjere, mode) 
ROBINSON & BL: ACK 


Prêts d° ârgént sur épotièque. 


Fan 48-nme 69 ne 64 € 


Placement de Capitanx privé 
401, BLOC. SOMERSET 


du Port: tre, 


Bureaux: 
: 


vente 


Winnipeus 


Sask. 


MAIN fn : 


Téléshorze 
OS 14565 


$ 


1 


pre LE ne LES En dele 


| Ander Anderson, Bagshaw & Amyot 
kvocals, Preeureurs «et Notaires. 
‘1770, rue Scarth,, 


. 


En 
ÉD Re 8 ne À #49 


4— 


PL ANDERSON 
FU HAGSIEUNT 
WILLEM AMVOT 


Graduë de FUniversité 
sal Menbre du 
[ES arret de Québec, 


Commissaire pour af 
darts pour la Proc 
vase de Suébee. 


JM. F orestier 


Ecurie &el Louage 


—0—— 


Chevaux et Bêtes:à Cornes 


à vendre et à échanger. 
—9— 


BOUCHERIE 
Bœufs, Pores, Moutons, Veaux, 
Volailles, Saucisses, Beurre et 
Oeufs frais, Patates, etc. Tou- 
jours en inain. 

—Q— 


Duck Lake, - 


OX rinte Fravets 
DANS LES RUKEAUN, 


Argent à Preter 
A5ET6%. 


Aux Commissions scolaires, aux 
Communautés Reéligieuses et nux 
Fabriquées de J'aroises : 


a 
S'ApREssER IMNE DIATEMENT A MM. 


Gariepy, Giroux & Dunlop 


Avocats et Notaires 


Sask. 
EDMONTON, Alta. 


AGENCE DE COLLECTION 


THE, CAFE, EPICES 


En en ne 


Marchandises de choix 
” Importées directement, et 
expédiées à à destination 


Frais de Transport Payés 


Aux conditions les : 
plus avantageuses 


A. Lagarce 
NOTAIRE PUBLIC 


Agent général 
1 “Tncendie, 


Sask. 


Assuratces sur la Vie, 


2 


J. D. BROWN 


AVOCAT 


Faîtes Venir: Nos. Listes de Prix 


BRAULT & DESJARDINS 


“(Founisseuts de l'Université . 
BuRE AUX d'Ottawa et d'un grand nombre. LT 
"a istituti .dans. l'Ouest). 
Duck Lake et Rosthern peter, 
cm RUE St. DIZIER, 
| SASKATOHEWAN | = 
: n 


TITTITIITTYIT: 


FER 


En haut sietime. ehoÿ 
les coeurs! Ë J'atlirerui tout à moi Jr... 


Au sortir de ce débat solennel, |° 
le cœu ne trouve pas” toujours, à 
vrai dire, dans la‘décision de sa | 
volonté Hbre, la juie 


Omnia traham Les 
J'attirerai vout à moi !... 
ï 


avait dit cela, le dorx Fils du 
Ihavait à; le bonheur 


OT et a N: LaTre 1! : û 
charpentier de Nazareth PAT ebla paix! 
s Juifs avaient ri de lui! ; .…. 
Ét les Juifs avé . Non non, Ja nature humaine 


Is l'avaient calomnié.… jugé... 


et fait mourir enfin 


n'est pas si souple an sacritice.… et 


condamné... il y a ou là un sacrifice! 
. em : L 

sur un infâme gibet !.… 

disciples eux - mêmes, 


quand vint Ja 


Souvent, dans c pauvre jeune 

Ses 
avaient douté et, 
tempête finale, ils avaient iâche- 
leur Maïtre et 


cour, il s'est faut une déchirure. 
L'esprit et la foi ont beau dire 

que la vie passe le 

monde ést éphémère ettrompeur.… 


vite... ‘que 


ment abandonné 
Bienfaiteur, si bon !.. à nos yeux de char et de sansr, la 


Pourtant il était Dieu ! vien’en parait pas moins fort 
fine pouvait mentir 
Et ilavait dit: 


J'aftirerur tout à mot ! 


bel.e, le monde plein de charmes 
et d'atiraits ! 
Le jeune homme, la jeune fille 


: en counaiséent fort peu. ais 
# # , A , 
Justement pour cela, ils le regret- 
a Le arole : 
Il a tenu parole tent. 


Après unc longue série deimira- 


Ïls ont senti peut-être déjà Fat- 
le Christ est ° 


des sans nombr 
cles sans nombre, trait suave des chaudes 


et saintes! 
monté au ciel. 

Et de là haut, il attire 
lui ! 

Pour le prouver, il suffit de voir 
depuis vingt siècles l'interminable 


affections de la famille. 


Q 


tout à 


Lis ont vu peut-être le sourire 
de la fortune et de l'or... 
Ïs out tressailli sous la caresse 


! k . . enivrante des luarges et de la 
chaine des apôtres, des vierges et gloire... 
des martyrs qui se remplacent à Eh bien non'…tout cela n'est 
chaque instant sur Ja terre pour! 
attirer à haut tout ceux qui CTOU- | Etils saisissent à deux mains 
pissent ici-bas dans les bourbiers ce cœur qui s’échappait.… ils le 
infeets du monde. couchent sous fa loi du devoir 


Le Christ est monté au ciel, 

Mais de son trône de gloire; à 
uppelle à lui toutes les âmes de 
bonne volonté. 


nouveau qui vient de leur appa- 
raîvre, ils le courbent sous le joug 
de la volonté et ils l’v enchainent, 
frémissant, vaincu ! 
- J'atlirerai tout & moi ! 


nas. 


TR 


* 
+ # 

x 
+ x 


Le jeune homme, la jeune fille 
18 ans) 
sans trop savoir ce que leur ré | 
l'avenir. 


arrivent à l'âge de 17 on ADS! Il y a quelques années, dans un 


coin de la France, vivait un hom- 
serve me, honnête comme Ja 
droit et loyal comine un épée, très 


bon pour les pauvres, le cœur lar- 


justice, 

L'henre est venue de prendre 
une déeision : 

Le jeune homme se recueille 
donc, et autour de son âme, il fuit 
la solitude de toutes les choses 
d'ici-bas. 

Puis, dans le silence, seul de- 
vant Dieu, il se pose les grandes 
questions de l’homme : 

Que suis-je 7... 

Pourquoi suis-je en ce monde 2... 

Par où Dieu veut-il que je mar- 
che 7. 


ge et toujours prêt au bien! 

On l'añmoit on le respectait, 
mais on ajoutait toujours: ‘Quel 
malheur qu'il ait rompu avec lé- 
glise... 1l ne fait pas ses devoirs!” 

Il avait deux filles charmantes! 

Et elles souffraient terriblement 
de l'indiftérence religieuse de leur 
père bien-aimé 

Un jour, une | pensée leur vint... 
elles s’embrassèrent,. le sort en 
était jeté 

Quelques temps aprè, l’ainée 
abordait son père: 


Comment veut- il que je le ser- 
ve ?... 

I} cherche, il réfléchit. ” 

I y a dans son cœur un at- 
trait, un désir dont, à certaines 
heures, il a senti l'aiguillon. 

Est-ce là que Dieu m’appeile?. 


— Papa, lui dit-elle, je voudrais 
me faire religieuse ! 

Le père pâlit et se rejeta en ar. 
rière: 

—Oh! mañile!. 
fant! lui répondit-il... 
sans Voix. 

- Mais bientôt, reprenant le cal- 
me et la virilité de s°n caractère, 

—Mon enfant, dit-il, si tu crois 
que le bonheur est là, je me m'op- 
poserai pas à ton bonheur, mais 
réfléchis bien, je te demande d'at- 
tendre encore toute une année! 

Elle attendit, 

Avee son. père elle visita la 
Suisse, l'Italie, l'Allemagne, puis... 
comme elle demeurait inébranla- 
ble, il la conduisit lui-même dans 
un couvent de Paris. 

Il l’embrassa ‘une dernière 


fois !.. 
La lourde grille se referma sur 


Et, toujours devant Dieu, d’une 
part il écrit les raisons qui l’incli- 
nent à le suivre... d'autre part les 
raisons qui l'en écartent et l'en 
détournent. Ù 

I] dresse le procès à son désir ! 

C'est l'heure des débats... 


Oh! mon en- 
et il resta 


PA 
Voici l'heure du verdict: 
Ces raisons pour et contre, 
commenb va-t-1l les peser, à quelle 
lumière va-t-il juger la cause 2... 


Ah!c’est à la lumière dela 
vie! n'est-ce pas... de cette vie 
qui rayonne de ses yeux limpides, 
de cette vie chaude dont on vit à 

| 18 ans. 

Eh bien, non! c’est à la lumiè- 

re de la mort! | 


elle. 
Et il s’en revint seui, l’âme en 


deuil, dans sa petite maison qui 
lui parut immense... 

Une année se passa ! ! 

Taj jour la plus jeune de ,ses 
bien-aimée à son tour” vint à son 


père : T 
_ = Père, r moi aussi, je. | voudrais 


Et dans sa pensée, l'enfant se 
couche sur son lit d’agonie et, du 
seuil de l'éternité, il juge cette 
vie qui passe. 

C'est fait LEE e 


L’ enfant se rélèvé,‘ Mais ce n’est 
plus un enfant, c'est le - prêtre, le 
1 * là” sœur’ ‘des 
pauvres ‘et des-petits enfants, la 


victime choisie et appelée par |. 


tr 


au ciel. Etre XXI, 51) 


Les issistans le saivaient da regur |: 


une nuée qui le déroba à leurs yeu 


C'en etait fait, la terre avait perdu son Emmanuel’. 


gardait P'Eucharistie! 

Mets de surprise et d'amour, 
vaient se lasser de rewarder le ciel 
vint leur dire : ‘Avez contiance. ce 


monter au cie}. redescendra un jou 


Oui, avoux coutiance et puissions-nous l'avoir aimé et servi pen- 
dant sur ahssnre avec assez d'enpr 


regards lorsqu'il anparaitra tout à 


(où cette fois, le 


%e 


était trop dur. 


pére n'eut pas la forre répon- 


dre. 1} prit son enfant dans ses 


bras et il jlenra sur elle! 

Mais il ue résista point. 
méme dou-i 
fait | 


Ftitaveceïlis le 


loureux voyage qu'il avait 
avec Fainer…. 

Et dans ce srund Paris, sur ses ; 
deux filles adurées, Ja porte du! 
cloître se referma L. 

Au retour, que se passa-t-il duns ! 
l'âme désolée du pére ? | 

Dien seul Je sait :. 

Mais un jour on le vit pensif ct 
songenr prenure le chemin de la 
vieille église. 

Il y entra. 

Et quand il sortit, il était rede- 
venu chrétien ! 


k 
+ 


En haut les cœrrs 

Le Christ est monté au ciel. 

Mais de la haut, il attne tout à 
lui, 

Parce que 

Le Christ est Dieu !… 


LE FRANC-TIREUR. 


Un beau bal 


Le général tortilla sa monsta- 
che grise, éteignit dans ses veux 
une lueur de malice, et de la imé- 
me voix qu'il commandait autre- 
fois, au beau temps de sa brillante 
activité : 

—Escadrons!.. Sabres au clair! 
chargez!. 

Dit soudain : 

C'est décidé !.. Nous allons don- 
ner un bal! ° 

Deux voix effarées firent: 

— Mon ami... 

—Oh! papa !. 

Mais le vieux soldat avait pré- 
vu cet accueil. Il atfecta de rou- 
ler de gros yeux, redressa son bus- 
te, fronça les sourcils, e; d’un ton 
sec, de ce ton de: “Quos rgo!. 
qui faisait trembler autrefois Les 
petits sous-lieutenants de sa bri- 


gade, demanda : 
Eh bien quoi 2... Est-ce que je 


dis une énormité !.. Est-ce que je 
ne suis pas libre de douner un 
bal? Est-ce que. 

—Mon ami, interrompit dou- 
cement le générale, nous n'avons 
pas voulu vous fâcher, ni moi, ni 
Edith. Nous pensions : seulement 
que dans les circonstances actuel- | © 
les, alors que l'Eglise est si odieu- 
sement persécutée, les cathohques 
ne devraient pas songer à se ré- 
jouir. 

—Eh! jele vois bien 1. Je ne 
suis pas aveugle !.. Je vois clair 
aussi bien que vous, je suppose !... 
Mais, hier soir; au cercle, il n’était 
question que de soirées... Les Rou- 
vière en. donnent: ‘une... Les. Passy 
également aussi... Et Îes Girolles. 
er. Ces Messieurs di- 


L'ASCENSION 


Selon nne tradition qui remonte aux premiers siècles du chris-|somine.. 
| 

| 

était mat sur la croix—lorsque Jésné, jetant un rogard de tendresse |rale ct sa fille échangerent 


sur Sa donre Mère et sur ses Apôires bien aimés, leva les mains au ciel! ciensement un regard navré… 


atistue, il était environ la troisième heure—-}la méme où le Sanveur 


| pour faire descendre sur eux une derriére bénédiction. 
. … + - e, + . a 
À ce moment, ses pieds se détacheiint de la terre et 11 s'élevait! deux, elles soufiraient dans la dé- 


X. (ACT D) 


mais elle 


les ajwires ct les discisles ne puu-i 


: quand'un ange vêtu de blanc 


Jésus qui vous ax quitté pour 


r, plein de gloire, sur la terre: . 
ses 


essement, pour oser soutenir 


cou: 


sent non à Susamment porté le 


mais bientot, il entra dans | de cevce l'ête etf'ontément bruvan-° 


deu. qre ça commence à devenir 
rasoir... et tons me revardaient 
come pour me demander: Et 
vous ”… Car ce n'est un mvstère 


pour personne que ma tille doi 
bientôt faire entrée dans Île 
monde. Je ne peux pourtant pas 


metire Edith dans ma poche :.. Je 


£on 


dois sonuwer à son etablissement ! 
Pour toutes ces raisons-là et pour 
d'antres encore, il faut qne je don- 


ine un bal, et je donnerai un bal! 


sur débiter ectte lonuue tira- 
Pour débiter cette longue tira 
Ji al- 
ait et venait dans la pivee, ponc- 
lait et ait dans la pives, ponce 
tuant chacune de ses phrases d’un 
les fau- 
pas l’air 


de, le général s'était levé. 


bon soup de poins 

teuilse.., Ah! 

commode !.… 
Un observateur 


sur 


1i n'avait 


intéressé dans 
l4 question eût peut-être démélé 
dans toute cette animation quel- 
que chose d’un tantinet factice. 
Ji lui eût sauté aux yeux que le 
brave homme s'énervait à froid. 

Sa femme et sa tille étaient tel- 
lement saisies que cette nuanse 
leur échuppa. 

La générale répondit humble- 
ment : 

— C'est entendu, 
Du moment que vous le jugez à 


mon ami! 
piopos, nous aurons cette soirée. 

Un peu radouci en apparence, 
il poursuivit: 

—Et je la veux très telle! Du 
moment qu'il s’agit de notre tille, 
il faut Lien faire les choses. Don- 
‘[nez-moi un petit topo de la som- 
me que nous devons y consacrer. 
Allez-y largement! Et d'abord 
vos robes? Je suis pour l'instant 
vctre brigadier-fourrier. Dictez!... 

—ÏTl faudrait bien pour la robe 
d'Edith mettre 400 francs. pour 
la mienne 500... 


—-Mettons: 1.000—Je ne veux 
pas que vois soyez moins bien mi- 
ses l’une que l’autre... 

—ÏI} vous faudra à 
tement neuf, 300... Deux livrées à 
140 francs chacune. 

—-300.. 280... Allez toujours. 

—Aurons-nous un buffet ?.. 

—Certes ! 

—Alors,il faut bien compter 
400: fr... 100 francs pour les fleurs. 
Le tapissier 500... Lesartistes 200... 

—Très bien! Très bien? Je 
vois que vous me comprenez à 
présent. Nous aurons quelque 

chose de convenable. Mais vous 
oubliez un détail important... 

— Lequel, mon ami Le 


vous un vé- 


Le cotillon... Il faut des acces- 
soires pour cette manœuvre-là, j'i- 
magine... 

La. générale eut l'air de quel- 
qu’un qui boit le calice jusqu'à la 
lie. Elle répondit cependant: 

C'est vrai, j'oubliais... Si nous 
voulois à que chaque invité ait un 
petit: ; Souvenir de la fête, il faudra 
bié aller j jusqu'à à ‘300 ans... u 5 


s'écria 
Je 


vous chercher cette 


— Total: 3.080 francs !.. 
le général avec enthousiasine.. 
vais aller 
Quand il ent disparu, la géué- 
silen- 


Atdaument chrétiennes toutes 


BHratesse de leur piété, à la pensée 


te qu'elles allaient donner, als: 

. , î 
que tant de ruines désolent le: 
monde catholique. Mais il leur 


fallait faire bonne contenance. Le 
général revenait. i 
Sa j 


Voilà les 5 


î 


oic leur At mal. 
. 4 . . f 

S0 francs! dit-il 

en tendant allèerement une enve- 


à qui le conducteur explique %& 
situation de son rédacteur. Le di- 
recteur jette un regard sur lui eë 
. hésite un instant. 

—Si je le connais ? s’écric-t-i£ 
enfin. Je le crois bien, c'est Brow- 
ny Smith, un de mes meilleurs li- 
miers, sur le point de passer chef 
de sérvice. 

Le truc avait réussi et l'avocat 
en était quitte pour la peur. 

Arrivé à destination, il 


se ren- 


contre en sortant de la are ave 


le directeur du Duily Neavset pre- 
‘Bite de loc 


sasion pour le remercier 
du fier service qu'il lui avait ren 


.du. 


—Qnel service ? Jui demanda 


interpellé tout étonné, 


loppe que ia sénérale posa pres 
d'elle sans la rewarder. 

Er -elle, 
peusez-Vous que Tous donnerons | 
cette Le te ! 

Le 


ment D iorond. 


quand, demanda. 


! 
} 
! 
| 
Î 
Î 
néral fuiynit un “tonne; 
-—Conunent ? je nu saisis nas. | 
—-Mon ami. je voudrais savoir 


quel jonr, à peu prés, vous avez 
choisi pour notre soirée. 
Mais 
Ce fut au tour de Ia générale 


[de pe pas comprendre. Elleregar- 


nous l'avons donnce.…. 


da son mari: 


— Nous l'avons. donnée ‘... 
Sans doute ! Vous n'avez donc 
pas lu ce que j'ai écrit sur le pli 
que je vous ai remis 2. 

La générale jeta les yeux sur 


l'enveloppe... 


I] y avait: 
À MONSEIGNEUR L'ÉVÊQUE. 
Prix d'un bal: SO francs. 


D'un lc 
deux femmes se jetèrent au cou 


méme mouvement, 


du général... 


Led 


Mon ani’. que vous êtes 
bon! disait l'une. 

-—-Oh! Fadorable papaï. disait 
l'autre... 


Et lui se dégageant doucement 
et riant de tout son cœur du bon 
tour qu’il venait de jouer: 

—-Là.. 11. Est-ce que vous me 
croviez capable d’une affaire pa- 
reille? Vous me connaissez 
donc pas encore 

JEAN DES TOURELLES. 


ne 
2... 


Les deux augures 


Un pauvre diable d'avocat amé- 
ricain s'était rendu dans le Far- 
West pour y faire fortune. N'ayant 
pas réussi dans ses affaires, et y 
mourant littéralement de faim, il 
se décide enfin à quitter cette con- 
trée si ingrate pour lui et à re- 
tourner à Nashville avec l’inten- 
tion d'offrir ses services à un jour- 
nal prospère de là-bas. 

Payant d'audace, il prit place 
dans un train en partance pour 
cette ville, tout en négligeant, et 
pour cause, de se munir d'un bil- 
let... 

— Tickets please (vos billets sil 
vous plait) grassayele conducteur. 

—Je n’en ai pas, ditnotre voya- 
geur de contrebande, mais, ajou- 
te-t-il négligemment, je fais par- 
tie de la rédaction du Daily Vers 
de Nashville... 

” Le conducteur le regarde avec 
méfiance. 

— Votre carte de rédacteur ? . 

—Je ne l’ai pas sur moi ! 


+ 


— Alors vous payerez votre pla- 
ce — à moins que vous ne soyez 
formellement reconnu par votre 
directeur qui est justement dans 
le train. . 

En suivant le couloir central 
qui traverse tous les trains amé- 
ricains, ils airivent devant le tout- 


puissant 6 directeur du : Daily Nes, tesse de t tant de fêtes. 


— Mais de m'avoir reconnu com 
ime rédacteur À votre jonrnal ! 

—— Alors vous ne l'êtes dorre pas ? 
— Hélas, non! 
— Eh bien,moiï.je ne suis pas 
dire teur du Derily Neiës non plus. 
Je inétais seulement forgé un per- 
mis à son nom et j'avais une peur 
bleue qne vous alliez éventer læ 
mèche 


COIN SCIENTIFIQUE 


Baromètre à bon marché 


Tout le monde ne peut se payer 
le luxe d’un baromètre à mercure :. 
mais tuut le moude peut installer 
petit baromètre sui- 
ue coûte ahsolumenk 


chez soi le 
vant, qui 
vien. 

Prenez une ficelle d'environ 45 
centimètres de longucur, faites-la 
tremper pendant quclque temps 
dans une forte dissolution de sel 
de cuisine. Faites-la sécher ensuite- 
et suspendez-la contre un mer. 
après avoir pendu à un bont un. 
clou ou un petit poids quelcon- 
que. 

Le beau temps sera ainsi r- 
noncé lorsque Je poids baisse, et 
la pluie Iorsqu'il remonte, Om 
pourra faire des marques qui indt- 
queront la baisse on l'élévetiom 
du poids. Il convient de placer Ia 
ficelle dans un endroit où l'air de 
l'extérieur puisse l'atteindre. 


—_— hr" 


DROLERIES 


Ingenieux ! 

M.le maire discute avec son 
premier adjoint la date à laquelle 
il convient de fixer la prochaine 
revue des pompiers de la commu- 
ne. . 

— Nous la passerons dimanche 
inatin, dit-il. 

—Et s'il pleut le matin ? 

— Nous la ferons l'après-midi. 

— Et s'il pleut l'après-midi ? 

—Eh bien! nous la ferons le 
matin ! 


Une vocation 


# 


Quelle est la position d’un sol- 
dat sans armes ? 

Le candidat (troublé) — Il doié 
avoir les yeux fixés droit devant 
lui, les coudes près du corps... le. 
la tête droite sans être gênée... la... 


les (de plus en plus troublé}, enfin 


. il doit avoir le corps libre. 
L'examinateur— Très bien!jeu 
ne homme, je vois vos aptitudes, . 
nous vous ferons entrer dans n08. 

ambulances. N 

nn RER EEEteS : 

On cherche le plaisir quand” où 
n’a pas trouvé le, bonheur, : c'est . 
peut-être ce qui explique. Ja trois: 


Tous articles, nouvelles, communications, destinées à la publication dans le 
Parciere DE L'OveEsr doivent être adressés et parvenu au plus tard le Lunpr Marix à 
Us Rédaction. 405, ifème rue, Prince-Albert, Sask. . 


Pour toutes demandes conceruant les abo=nements, les annonces et les travuux de 
ile, et pour les envois, d'argents, on doit s'adresser à l'Administration : 1303, _$ème 
“avenue ouest, Prince- Albert, Sask. 


PRINCE-ALBERT, SASK, 30 AVRIL 1913 


Le “Tablet” qualifie ses 
propres statistiques... 


Nos lecteurs se rappellent peut- [la statistique catholique en notre 
tre qu'à la date du 13 février |Pars. 
ous avions signalé l'excessive mé- L'4merica du 8 mars, qui en 
æérosité du “Zablef”, de Londres, l'occurrence s'est probablement 
au nous accordait en Saskatche- inspirée d'un article du PATRIOTE 
wan,une jolie augmentation del PEL OuEsT du 13 février, où sous 


401,000 catholiques depuis 
Erns. 

Nous avions écrit sous le titre 
££e Tablet fuit des prodiyes" 
& Le Tublet, de Londres, { 
æermbre) donne un compte rendu certaines 
Su Cutholie Disveotory de 1913.{ semble que le Cutholie Dirertory 


ges la revue de Londres se fai-l 
sait convaincre d'erreur, PA mere 
avait écrit : 

"On à attiré notre attention sur 
exXagérations, 


2S dé- 


7 
1} 


dont 


sumpilé au palais archiépiscopal | de Londres soit responsable, con- 
de Westininster et publié par Myr/cernant la stacistique de la popu- 
lation catholique au Canada. Lial 


1911; 


-Fackman. 


L'orsane du cardinal Bourne | té énoncé qu'entre 1901 et 


l'auteur 


ENNINI EN N EE NIUE 


Le d'avoir recuetliilles catholiques de la Saskatche- 


Luiic 


IOTE GARRETT & HORRELL. 


dixile titre Le Tublet juit des prodie| 44444 424444442444 SE 


S'il vous faut un bon habillement, 
des chaussures ou autres articles 
pour hommes, allez a 


Northwest Ciothing Co. 


3'7, rue de la Riviere ©. 


Satisfaction garantie 
Fete +++ +t +++ LAAAASAASASASARRÉSARRSAASRASS RSS SDS SE; 


l 
naur la premicre fois, ditl, des wan avaient augmenté de 401000, !uuc fauñlé. Et nous croyons que 
séatistiques à pri prés exactes que l'acerolssoment total des ca-{£enant à la anits de chitires qu'on 
sur la popalation catholique deftholiques d'origine beitannique Le avoir tiré du “Catholie Direc- 

Etapire. —_Hraicies ti. On aur: [tait de SBO MG. er celui dus ca- | Lors le lecteur devait nécessaire- 
pas iues hésitations à NU COn- | choliques d'orivine française de lent l'admettre comine fourni lui | 
HN ra | 
rainere, du mots pour ee qui con LE0G.250, Comme ja population de fanasi de la méme sourer. 
gore da nerdarion cathohaue di Pa Saskatchewan. d'apris le recine Le 1. | 
ee Le : ’ . jp Veaci du reste la tin de ce pare | 
24 Saskatchewan. Scient. ne S'est atsinentéc pen. | . : qe 

=: : Led ee luraphe. Apres avoir dit que Île: 
Evilva de anai, habr Ja période en question quel. À pee … .. i 
ee +f NE : , “Uatholic Jivectory” parait en: 
itentendre Mer aécsaun. ot D AO RISS. et colle du Canada : nai 
; : _ . . ! DTUIS avec sa compétence ordinai- 
Bas Pants /nons lire ons ans pepe de 14993522 1 seinble qu'une . 3e ! 
| LE : nu Ho ‘ lre, que c'est ur onviage indispen-| 
uote ntovinée D UN A He NTMNANE ES tenrtation catholbaueede 40). , Too nd 
k Born : le : . isbie Atout cioven de PEinpire; 
pro celles dde ins gi ie (tas à brender Cox et de une srse : 
: nn D parie sen a aug. quil laut le féfieitor n'a 
Sade ans old Fait sonic DB SS6 dans le accomd. soit if ’ : 
L. ; - mel . voir donne cette année d'exactes 
an sedeavade tree suite Ni iricile à amettre. | . 

: - statistiques donnant une idée def 
aug ns pas er emrenrele éordate on . .. .. ! . , Le | 
5 : : 1. Pise va bin: Faure la Situation du catholicisme dans 
otscsserohet conentlant fechife . un | n | 
- SU See ete tit nr less par deux fi kmapire le Jet ajoute : 
rs semhle pacs Lioponx servir de ,° £ : 


ue : 
Los » 


!. , set Mis Attendez un . \ . . 
piece a ide fs Assez entine lee. r L 3 ae 4 4 Lin reuurd to che Canadian fe 
7. vis ss pet La revue de New Vork ajeons. . 
nai ja urande smblicité qui luitn …. ondes, it is to be noted that the 
à mo ee Le pra trstpateque de fssn. et g'oat | : . . 
dore un Concres Ptealisthstu : 1 jotficial Censns onlv took conti: 
: a Cet sont Rtsions uni a probable. Le. og ve 
de Montrrtal . : izance of French and British Ca- 

PAU | A entileraneé fa revre, Î | us ue 
Voiril'aitlenrs le teste ol Zoe ltholics: whereas the Catholie pes: 
h : l Tac og +  : 
En nous rapnelant que a L'exasraiion sur re sujet l'EUL! puiation of Canada is not limited 


} 
prthation totale the 
Territories for uxain- 


#Directorr dulv 


datier da vanité. quais elle eat gts hationalities = in 


du 


à six miiilions. 


to these 
ceptible decomsuencesdtinacrmeus DNithe Wat 


Canaila est 


raferisuré HOUS Tes: 
, . . EURE , 
pre l'enthousiasme ins. bles, lple, where (as the 


Er iins an 
pages the 
a 


Bourne dans" Et le Tailles de répondre : Linforms us on another 


ne À Let sp eniaune hav - 

“On pouvait s'attendrequ'avant {Catholic Ruthemans have now 

d'attribner ces fe ableswratesques au bishop of tavirown. Remembering 
that the total population of Ca. 


our kb: car linal 


an discours à Norwici. Dr 


ista sur la richesse de la mise 
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Rs 
son canadienne et prédit le rôle Catholie 
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Dirertipy — publication 
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SU une Voie d'évitement à Pad- 
ledinston, en Angletorie. 


Mesdames, Messieurs, - 


L 


Magasin d'Articlés| 


pour hommes 


‘Monsieur Potvin. ‘est € heureux! d'annoncer 
à sa clientèle qu'il vient de s'associer à Monsieur 
Eugène Baril, de la maison Russell Bros. Ce 
dernier est avantageusement connu des Cana- 
diens français et sera prêt à répondre à ses nom- 
breux clients comme par le passé. 


La Maison Potvin &- Baril, aura toujours 
un assortiment complet de Nouveautés, Confec- 
tions, pour dames et messieurs, .merceries, arti- 
cles pour dames, chaussures, garnitures de mai- 
son, et aussi un stock complet d’épiceries. 


DST: 


‘Fit-Reform” 


Chaussures “SLATER’ 


Habits 


A + + où mere ne eee J | 
Re A ENS CO RS OS 


LE 


907 Ave Centrale 


Telephone 186 Les réductions du Samedi 


ner fm yen ensr fem enpe aq qe tmiy au fermer iÇ pape equr annee 


La Maison Potvin & Baril entend faire 
tous les samedis une vente spéciale, les prix se- 
ront réduits dans tous les rayons, ne manquez 
pas de venir nous faire une visite Samedi le 3 
Mai pour vous en convaincre. 


FE. XX. Gervais, "T'ailleur 


Nettoyage, Pressage, et 
Réparage d'Habits 


Nous recevons de nouvelles marchandises 
tous les jours et nous espérons qu'avant peu no- 
tre stock sera des plus complets. 


Potvin © Baril 


Successeurs de Grant Bros. 


Prince-Albert 
903, Avenue Centrale 


Porte voisine au Sud du ‘‘Star Theatre” 


Téléphone 485. 


A: 


Le seui magasin canadien français à rayons dans 


Prince-Albert 


qu'il uen est rien, Il semble en- 
Lublut tienne forte- 
avant de 
Il 


toujours que quand le Jublet ex- 


. . . 


cote que le 


ment à ce qu'on véritie, 


les croire, ses avancés. sem ble 


di 


pose ce que publient les autres, il 


Bois de Construction 


? 
ts 


ponie. un peu du sien, If «enr- 


blé ettiu que la vision d'avenir de 


nos anis de Londres trouble pas 


mal le spectacle qu'otire à leurs 


Portes, Fenêtres, Panier 


Et ilsemble donc 
fébrile- 


ment. le chitire qui dravera lu thè- 


Veux lu D DENT 


>| 


que l'on cherche encore, 


| 


Toiture, Bardeaux 


senaunitipn si souvent soutenue et Moulures 


pur be Tablet Gt Ses nitis. 
rem + © + ma 


Charbon Cur et charbon Galt 


md mms 


Les suffragettes incen- 
diaires 


Une esconase de suffragetfes à 


The BIG RIVER LUMBER 
Company Limited 


AVENUE CENTRALE 
Casier 815 


mis le fou à un cenvoistationnant 


ll 0 + En 


De vraics héroïnes 


Au détail 
Telephone 599 


Montréal se 


15 religieuses de F. P. O'NEIL - - - Gérant 
sont ofMerces pour aller soiener 
= EEE |" 
A 


les lépreux dans un lazaret, h 15 
milles de Canton. en Chine. Le 
journal protestant Foi ilton Spec- 


ON DEMANDE Oeufs de 
Un où deux hons vendeurs de propriétés Wyandottes Blanches 


foncières, offre avantugeuse, salaire élevé, {pour couvée) 


que le Canada serait appelé à: qu'on sait qui se public à Furche-| nada is under six million. we re 


jouer dans la restauration del l'Em-; vêéché -Tofusercen prit la peine new the enchusiasm inspire by 
pire Britannique t lumite catho; de vérifier ses assertions. A peine | Cardinal Bourne’s Norwich ad- 


moved to 


ique. À Pappuide quelques au- jestal bésuin d'ajouter qu'auenne | dress. in which he has 

tres ramarquesde Son Ernine nee! cabsurdité de ce genre N'a parne dwell on the richness of the Ca. 
À carte Jrtasion, nos pouvons dans es paurs du” Chthnlie Di ju eu nadian harvest and to foretell the 
autir que lansu satation enatholi- love Et conne preuve. je Jubii! paré to be plaved by Canaux inf 
AU? la plus considérable disais le cite des entr qu'il atuibae an | the restoration of the Britidh En 


se! As confir- 
His 


We 


recensement démsnal pire to Catholic unit y. 


rlornier . . | 
rierrniei Cuthnlie Dico, Hais que nous 
tuning Soie other remarks of 
on that 
nr thaë the bis 
: û le ineroisée since che 
cathohique dela Sas. {ic mercase since th 
nial retummsis found 


S9.- | 
ichewan, which has 401,000 


ERNST 


-n Sackatchew 
en Saskatchewan. ne pouver. 
ant +498000 catholiqnes! - . 
nuuc +091,90 atholiq LS sous Ja main cet ouvrawe, En tout 
inlis qe l'ansimentation 


: 


et 


<rouv- verifier. n'avant pas 
; 


Si LIN Bounence 1 occision, 
“la note gsst Catho- 


nus. t cas, d'aprés ces chiffres du Tllet. 


slecen- 
Saskat- 
siore 


ques  dorivin last 
1 30.400 satchewan pour 191} est de 
ces Jeseatholiques d'oticine fran! 589 17,116 en 1901. Et ) 
voilà Ie canard de 401,000 catho- {Catholies, while the total INGTUASE 
ligues pour cette province enta. [in Catholies of British - 
blettée pour longtemps. fixed at 830,400, and olthe French 
Quelle est au juste la faute de 140 406,150, Next to Canada co- 
imes Asia, with its grand total of 
2,288,000, Australasia supplring 
184,006, and Africa 499,000, 


tetals des caëhoi ds popliarion 


in 


Ï 
érnranni que s'élève 
contrée 
#aise à +046,130, 
Tablet 


4x Pis trop d'honneur.” 


Le nous fait vraiment oTiuin is 


EL 4 nevrenu, du New York. rune 


<e revue cutholique tres autorisée, lire par ricochet, dn 
EST. Eile est très 
Srave, Et il 


‘que Ja revue de Londres employät 


fAinerica et, 
AFHIOTE DE LOU 
ui vérité. 


i 
constatation aulp 


Suns urnc 


z fait l4 méme 
sujet de ce chiffre, non 
peinte d'ironie quia piqué vive- 
zaent le Tablet, Acculé à une im- 
Tablet qualifie de ‘frhles 


convertit 
Le paragraphe suivant parle de 
ete, 


iug- 


pour la qualifier les mots justi- 


- . la statistique des prêtres, 
ciers de jubles grotesques et dub. 


signale une 


3 s, le" : 
passe, 3e parucruphe 


gralesques et “l'ubsumlité... cel sumdité. 1s ont cru à l'exactitude mentation de 30 prêtres dans 
aui a paru dans Ses P'OPRES coln-|qu Fubler. Westininster. de 20 dans Leeds, 
zes. Nous le pensions bien un peu il} fut bien noter en effet que lete. 

mais Talluit-il ie dire ? Le Tubler te, que Je Tublet qualifie d'absur. | _ 
ous à dispensé de ce soin. dité et de fables grotesques, a pa. | Pour tout lecteur ordinaire. 


Lion Souci 6 avri t évident que l'écrivain du Tu- 
L'Aclion Suciule, du 16 avril ans ses propres colonnes | °“t évident que l'écrive 1 


raconte très finement cet incident The Tublet Saturday, December pe dans la colonne 2eme de la 
sous le titre Tublut el Slatistiquex: log 1912 page 1024, Er carera : je age 1024 du No 3,790 du vol. 
1120, London, glane à travers les 


Le Tubla du 5 avril 1913 lefinthe 1913 “Catholie Directory”, 
“prend d’un peu haut avec l’Ame- fe Jackinan, etc., etc. 
rie de ‘New York. Comme bien est à la fin de ce parasraphe 
on pense il s'agit du Canada et|d’une quarantaine ‘de fisnes que 
en particulier évidemment — delle chiffre cauchemarésqne 401,000 employer ua mot de l’‘“Arierici-— 


| 


statistiques dn “Catholic Directo- 
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Ca 


Et cependant, il semble— pour 
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1lË 
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fautor Cort À ce sujet : “ Peut-on 


osition stable à celui qui connait bien 
] 1 $£1.00 la couvée de 13 


concevoir plus bel acte de dér oue- {d'affaires cc genre, 
- Adressez.vous à L'ORPIELINAT 


International Securities Co. Ltd 


inent au n 
203 K. C. Block, Prince Albert Boîte 793, Prince-Alhert 
_ ER qe LE EST PU LS Een ERP RTE EURE DES UN D APIIEE LEREENCICENETE REP CNE CPR A RES 


Winnipes, Prince-Albert 


ee, 


ca 


fe 


Eee 


Gérant, HYMAN VE WDAIL, 


TEE 


Casier Postal 981. 


ar: 


ANR es 


A l'Enseigne du “LION” Telephone 516 


DNNCRET EE 


Nous payons les prix les plus 
hauts pour les fourrures 


RATS MUSQUES DEMANDES 


Le trappeur, le vendeur ou 
l'acheteur obtient chez nous 
la plus haute valeur pour ses 
fourrures. ° 


DEEE 


D Fi ate 


cuir Hitialée à DORE 


| 
Ï 


« 


vieux jOUr- 
… nalist 


me 


J L | | IV 


"payés, sont ici. Je les surveillé... 


leurs.. ïls.sont là-bas, tout au 
[fond. Leurs têtes, et celles des 
mauvais prêtres, pavent l'enfer... 
Or donc, pauvre âme, tu as sup- 
porté tout cela pour l’amour du 
Christ. 
Ça compte ! 


Un soir, très tard,—son dernier! Que de lecteurs assidus t'ont 
puméro de la semaine sous presse accablé de reproches, au lieu de 
_il s'était endormi, sur son vieux|t’encourager! Combien t'ont fait 
pupitre. En dépit de mille tracas, comprendre que leur journal ne 
de cent peines et d'une bonne dou- valait pas quut’ sows.. Pas bien 
zaine d'épreuves, —autrement du-|fait!.. Pas informé!.. Pas au 
res que celles qu'il venait de cor- courant !.. Pas amusunt!... Tu 


riger, il dormait. . as supporté cela aussi— en silen- 


Il se 
Le Ce silence compte ! 

Il crut sentir une main légère| De temps en temps, tu te bor- 
se poser sur son front. I se re- nais, bonne âme en peine, à de timi- 
tourna.. C'était le doigt de l'an- des remontrances en faveur de ta 
ge de la Mort, très doux, presque |... œuvre, ordonnée par PieIX, 
souriant... Le pauvre homincétait| 146 XIII. par Pre X,—si appré- 
prèt.. Cela vous étonnera peutliie ar Monseigneur Saint Pierre, 
être: Moi pas. Il ya des urâces|... Monseigneur Saint Paul,— le 


d'état. | premicr en date, des grands jour-- 
[ suivit sans mot dire, le bon! jictes du Christ... 


ange. 


Un plus grand nombre sont ail-|. 


La prise de Scutari par le 
Monténégro produit 
une nouvelle crise . 
européenne 


L'Autriche demande aux puis- 
sances que Scutari soitévaeué par 
le Monténégro et remis àl'Albanie. 
Le roi Nicholas tient tête à l’Eu- 
rope malgré la démonstration na- 
vale organisée contre lui lasemaine 
précédente. Les chancelleries evro- 
péennes sont affolées. On rapporte 
que l'archevêque eatholique de 
Scutari, Mgr Sereuvi, a été assas- 
siné. 


Incidents franco-alle- 
mands 


Dans l’état actuel de malaise qui 
existe entre la France et Allema- 
gne, les moïndres incidents pren- 
nent aussitôt de l'importance et 
du retentissement. C’est ainsi qu’à 
Nancy quelques altercations d’étu- 
diants cnt eu leur répercussion 
jusqu'à Paris et Belin. Un autre 
incident du même genre vient de 


d’une famille, ou tout homme âgé de plus 


Eu un clin d'œil les deux arri- 


V 


RÉSUMÉ DES RÈGLEMENTS CONCERNANT 
LES HOMESTEADS DU NORD-OUEST 


Toute personne se trouvant le soul chef 


de dix-buit ans, peut prendre comme home 
stead un quart de section des terres du 
gouvernement. dans le Munitoba, la Sas. 
katchewan ou l'Alberta. 

Le demandeur doit comparaître person- 
nellement à l'agence ou à ls sous-agence 
des terres du district. Une entrée de home 
stead peut être faite par procuration, sous 
certaines conditions, parle père, la mère, 
le fils, la fille, le frère où la sœur du de- 
mandeur. 

DEvorks.— Un séjour de six mois chaque 
année sur le terrain etla mise en culture 
de celui-ci durant un terme de trois ans. 
Ün possesseur de homestead peut vivre 
dans un rayon de 9 milles de son home- 
stead, sur une ferme de pas moins de 80 
âcres possédée ou cultivée par lui, ou pos- 
sédée par son père, sa mère, son fils, sa fil 
le, son frère ou sa sœur. 

En certains districts un possesseur de 
homestead de bonne foi peut prendre en 
préemption un homestead dans le voisinage 
du sien. Le prix d'achat est de $8.00 l'âcre 
et les devoirs sont les suivants: résider sur 
l'un ou l’autre homestead, six mois chaque 
année pendant six ans, à dater de l'enre- 
gistrement du homestead, y.compris le 
temps nécessaire pour mériter les lettres 
patentes du dit homestead, et en plus, cul. 
ture de 50 âcres extra. 

Un colon qui a utilisé son droit de ho- 
mestead et ne peut acheter de homestead 
de préemption dans son district. peut en 
acheter un dans certains districts aux con. 
ditions suivantes : 

Prix #3 (00 V’icre. Devoirs : Résidence de 
six mois cluque année pendant trois ens, | 
culture de “f}âcres et construction d'une 
maison d'une valeur de $800. 


WW. W. CORY. 


FAITES FAIRE VOS 
IMPRESSIONS EN 
BON FRANCAIS 


Envoyez-nous la matière que vous 
désirez faire imprimer et nos rédac- 
teurs feront toutes les corrections 
nécessaires. (C'est le seul moyen 
de vous assurer des impressions 
françaises impeccables =: =: 


Il ne coûte pas plus cher de faire 
faire cet ouvrage d’une manière par- 
faite—il s'agit tour simplement de 
confier votre commande à une im- 
primerie qui en fait une spécialité. 


LE PATRIOTE DE L'OUEST 


est outillé pour faire toutes les 


impressions dont vous avez besoin. 


- vue du Purvatoire : le di- 3 4 . 
veat en vu Des . Eh bien, reprit l'ange en sou- 
#ne homme croyant bien le méri- 

! es Lac 
ter largement. Que d’'imperfec- 
tions. de fautes, d'impatiences, de 
service du 


riant—et la pauvre âme pleurait 
pendant ce mono2logue— Eh bien, 
seribe du bon Dieu, je vais clore 


fsgurawements au . - DE 
désourag ‘ cette interview par une injormu- 


Christ et du journal chrétien :.. 

A 1 porte du Purgatoire, se te- 
nait un autre ange, les aïles re- 
pliées, vêtu de blanc mais le front 


tiun autorisée, “‘puisée à bonne 
source”,— connue on dit sur la 
terre : 

—Ta place n'est pas ici!., 

Elle est plus haut ’.. 

Cela t’étonnera, sans doute. 


enbrumé Sur la porte on lisait : 
“Vous qui entrez ici, ne perdez 

, , ,+ > t , sn 
pas l'espérence" Bon !se dit l'Ame ne = .. . 
/ / . . Si je te luissais entrer ici, tu se- 
vuvasunse, Elle se sonvenait du . . , 
rte TL rais tristement surpris d'y ren- 
Dante et de son Enfer :  e. re 
: | | . contrer, faisant Lénitence, pas mal 
“Vous qui entrez, hcissrz ici | h ; | : 
. , u de tes ex-"lecteurs assidus”. en 
forte PSPÉTONCE. , e 
Et lime eût nn soupir de sou expiation de leur manque de cha- 
Et Lance S ? SOU-| ,, ne . n 
. U cité chrétienne vu de réconfort. 
Brent. 


IT éviter cette rencontre. Leurs re. 


L'anse du Purgatoire lui dit: finords doivent leur suflire. . 


—"Porbint des années et des VI 


aniées DAS, pauvre Âime, triiué ,, . 
Lu] . . Et 'e pauvre scribe boussa un 
dut Et ulerz de ton bon journal. . , € 
. , , Second soupir — triompliaut. Ce 
contre vents et marées. Tu as sué . I PP 1 < 
ue soupir le poussa vers le ciel. Son 
se ramer nuit et jour, Tu as eu tal 91 por . . 
_. Le . … jaune prenait des ailes. Elle allait 
rue duroje de roquilles. tx [0 . ue 
nn . . . , sélancer vers Dieu, d'un trait. 
priranhiques, Les Dnnaire n'ont 
, , ais l': "a Dpos € re 
PAS urqué, tn as supporté cela Mais l'ange du Purgatorre l'ai 
avee une méritoire résiumatioz, en rôta. Î} jui toucha une seconde 
méditunt le vers de Boileau : lois le front, I x taça le signe 
Ù : ‘ à x Croix = sione de & cr d 
“Cent tois sur le métièr remettez votre Le là Croix, — signe de soufirance 
ouvraue 
Cortivesdle sans evsse. 7 
mn ee . 
lon journal était catholique 


Et d'un grand conp d'ailes, l'es- 
fout court. [ne courait point de 


cupé du Purgatoire arriva jus- 
qu'anx portes du Ciel. 


VII 


bordées dans le sillage tumul- 
tueux des Dreadnoughts departis 
Pour toi, Dieu devait être premier! 
CIDRE 


Or Monseigneur Saint Pierre! 
Bon. Ca compte. 


des onseripteurs, se disant abon- Christ. 


Dés ét méme lecleurs ussitdlus.— Monseieneur Saint Pierre, lui- | 


Mais, en wénéral, peu pressés deliitie vit la {Le aradis | PE 
l pressé même, ouvrit la porte du Paradis Mgr McNally sera sacré à 


baver leur dette à Fnomme de pet- à double battant. 


ne pournaliore qui doit vivre dui Cu lisant, il ft sonner si bien, | 


€ nl: , à à NET .: ! “ : A1 : . 
Jnal comme le prêtre vit de comme un carillon siorieux, son 


JE vautinienx t'éviter et leur! 


prême. 


tes de vie. 


fl 
| 
î 


| 
! 


expiairiccet de rédemption su-lmagée On ne rapporte heureuse- 
Lu 


était ln. De très loin. il avait vulminute; les maisons ont été vio- 
lant bien que mal soutenu par | venir l'âme Inillante du sine dulemment ébranlées ct Ja popula- 
: D 


cents au pouce carre, 


jrésidence de Sir Thomas Shaugh-|sion royale. 


se produire à Bordeaux au sujet 
. Ou : Sous-ministre de l'Intérieur. 
d’une dispute entre voyageurs. "ou ee 
P Jas ù N. B.—Ta publication non autorisée de 
cette annonsc ne sera pas payée. 


Les fabricants de paniques 


Un envol de 513 milles 
et de 1000 milles 


Le chef socialiste Liebknecht a 
fait des révélations sensation- 


nelles, au Reichstag allemand, au 


L’aviaieur français Gilbert a 
sujet des méthodes employées par | parcomru en huit heures et demie 
les armuriers Krupp pour créer|]la distance de 313 milles en aéro- 
des paniques de guerre. plane. 

Un syndicat d'armuriers alle-| Ce recurd a encore été dépassé 
mands aurait, d'après lui, organisé par un autie aviateur fronçais, 
à prix d'argent toute une campa-| Ernest Caillaux, qui a franchi en 
gne de presse, On se rappelle que | deux étapes la distauce de plus 
là même tentative à été faite au d'un millier de milles entre PBiar-! 
Caiada. par les famenx articles |ritz.au «nd dela France,et Korn, 


patriotiques (1°) reproduits à 14/en Hollande. Le voyage a duré! 
un peu plus de 22 heures. 


LARARSÉSSS SES STE TS SU UT EE TUNER TUE TENUE NUIT UNE VU UNE UE NENEUTT EU NNUTTETUUUTUTEUU 


La terre tremble à Montréal, à 


# 3 . 
Ottawa et jusqu'à New-York Accusés d'agiotage 


De léwères secousses &e sont faitl Sir James Whitney, premier! 


sentur. lundi, à 7.35 du soir, sur- ministre de l'Ontario et l'Hon. 
tout dans ia partie sud ct ouest! W. fi, Hanna, sont accusés d'auio- 
de In ville de Montréal et à West-itage par M. Williun Proudfoot. 
Huron Centre, qui 


mont. Les maisons ont été seccutes|dépuié de 
durant plusieurs secondes et la demande une enquête par conrmis- 


nussey à été sérieusement endom- 


me mel + © + mm 


115 pertes de vie 


ment ni accidents sérieux ni per- 


. Je . t 
Une explosion de feu grisou 
dansune mine de charbon. pres de! 
Pittsburg en Pensylvanie à en-! 


À Ottawa, à Ogdensburg, NX. V. 
et à Syracuse N. V. également, les! 
secousses ont été bien perceptibles. 


; r lo 1115 mineurs. 
Le tremblement de terre a duré. |glouti 115 mineur 


en certains endroits, environ une 
Le commerce des Etats- 


Unis 


tion considérablement effrayée, | 
| 


Lc Bureau du Commerce Do- 
mestique et Etranger des Etats. 


Unis estime que les importations 
pour 1912 ont été d'environ S$1.- 
: 800,000,000 et les exportations de; 


Rome 


re 


Circulaires 
Cartes d'affaires 
Éntêtes de lettres 
Etats de comptes 
Enveloppes 


Factures et 


#° 


Nos prix sont modérés 


8 


Accents français sur tous 
nos caractères de fantaisie. 


Nous nous chargeons aussi 
de la traduction française 
ou anglaise :: :: :: 


lantei, l'avocat des procès qu'il, 


trousseau de clefs d'or, que cette 


MeNally, le nouvel évêque dei” 


2,500,000,000, soit un total de! 


plaide, et le masistrat de CEUX musique fit-retentir les échos de 
pe . i 
NU pure tu as cependant tenu 


la Jérusalem céleste. 
bon, envers et contre tous. 


t 

Et Le carillon réveilla le vieux 

L 

La compte encore, . journaliste. .........,..,,,.. 
4 : , l” 

On te etait, de temps en temps, | 


Une on deux piastres. Ainsi l'on 


fait pour la piltance du brave ÉPILOGUE 


“hien de garde “qui n'a Las peur | 
4 aboçer” au loup et de défendre, | 
nul et jonr, IR maison. 


"[' . 

as et patience. Ca c ti . . 

p. . Î , rc | a compte ‘honte, sans faiblesse, avec patien- 
as Fait erédit. Ca compte. 


Tu étend ée jusqu'au bout.-— toujours tout 
as su attendre. ‘. x 
Ça Let ire droit,-—pour le Christ, pour r'E- 
4 éomple 6! : - : a 
Pie toujours : lise, pour la Patrie. — Son rêve 
Autant d Apt - : 8 ‘ 
ant'de mérites pour l’autre 
Vie. Quelquefois, le jour de paie, 
les typographes t'ont cherché noi- | 
se... ‘ L. HACACLT 
à) 
Ça tompte aussi ! - 
Des milliers de chrétiens ne sa 
bonnaient pas à ton bon journal. 


Ils aimaient mieux les autres, - les 
Mauvais. | Le . 


. Le lendemain matin il frémuit 


avec une nouvelle ardeur.. 
S'il continue,— sans peur, sans 


re réalisera... 
C'est la grâce que lui souhaite 


Le spectre de la guerre. 


| Une dépêche de. Paris à. New- 
Ca leur compte aussi,— à l'en-| York annonce, d'après l’'Echo de 
Vers, Morts Paris, que la France se prépare à 
Bon nombre de ceux: qui fai-|mobilisér 200,000 soldats sur la 
SMent,ces journaux-là, grässément | frontière allemande. 


veto 
+ 


DEN ac M, . 
Sosa de 


' DE 


On annonce d'Ottawa que Meri 
Calgary, sera sacré à Rome. |4.100,000,000. 
Cette décision a été prise sur lai 
demande personnelle de Mgr Sba- 
retti, ancien délégué apostolique | 


Musees locaux 

Le “Club des Naturalistes de la | 
Saskatchewan” dont M. Gco.sS. 
Johnson, de Moose-Jaw., est le Se- 
crétaire prapose qu'il s'établisse 


au Canada. Le sacre d’un évêque 
à Rome est une marque de dis- 
tinction très rarement arcordée 
ebil est peu d'évêques canadiens 
qui.jusqu'à présent, en aient béné- 


foi des clubs locaux de naturalistes 
icié. 


un peu partout dans la province 
ipour collectionner les spécimens 


a — 


Visite probable du roi au les pius intéressants de la faune 
Canada jet de la flore locale que l’on pour- 

_ “jrait mettre en musée. Ilva, en 

Il est rumeur-à Toronto que Sa ettet, dans chaque localité plusieurs 
Majesté le roi d'Angleterre vien- 0Piets qu'il serait intéressant de 
dra visiter le Canada l'an pro-|conserver. ; M. Johnson sera heu: 
| reux de fournir des renseigne- 

ments plus détaillés à ce sujet à 


. my y Jeux qui lui en feront la deman- 
Complot contre le Kaiser! de. L 


chain. 


cs 


' : D eu eme part En 
* La police de Berlin a -xeçu une | : Lou ce 
lèttre anonyme - dénonçant. un Abo nez-vous au ‘“Pa- 


ré LUS 


VU ———:0!— 


OCNIUR TE 


PSE 


qu 


a ra 


complot organisé pour assassiner. triote e l'Ouest”. $1.00! 
l'empéreur d'Alleïnagne. x Le 


L'enmest os à 
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| 


Le Patriote de l 


PRINCE-ALBERT. - " 


n 


& 


4 


Estimés fournis sur demande 


Une attention spéciale est ac- 
cordée aux commandes parla 
poste ==: 2 ! 


PROMPTE LIVRAISON 


Dpt. des Travaux de ville 


| Formules de tous genres 


4 


: 
i 
Ë 


+ 
‘ 
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Quest 


SASK. 


LSSAASAA SARA SS SAS SAS SSA SAS SSSR TS SSSR SES SSSR ASS SSSR SRE SOUS CSSS 7 SU UT VU V VU UT UV VU NV ETES US Ne UNS US NU NU UN U SU UU TON ee eU SE Ut CI tete et eus eue ete OU re NOT NN UNS NES TES ST SSD 


y 


CIRCULAIRE 


DE 


S. G. Mer ALBERT PASCAL. ©.M.I. 
ÉVÈQUE DE PRINCE-ALBERT 


promulgant dans son diocèse le Jübilé Constantinien 


ALBERT PASCAL PAR LA GRACE DE DIEU ET DU SAINI 
SIÈGE APOSTOLIQUE, ÉVÊQUE DE PRINCE ALBERT. 

Au clergé séeulier et régulier. aux cominunuutés reli. 
gieuses et à tous des fidèles de notre diveèse, salut, paix et bénédiction 
en Notre Sehyneur. 


— + 


Nos Très Chers Freres : 

Nos sommes henreux dé porter à votre connaissance la favem 
d'acvrorder à 1x chrétienté toute entière notre 
Grand et Sains Pontife Pie X, à l'occasion du be anniversaire du 
édit de empereur Constantin le ( arand, qui mettait fin aux 


insigne que vient 


célebre 
ccuelles persivutious contre les chrétiens et leur axsurait la liberté} 


religiease dont le sanu du Divin Rédempteur ot des martyrs fut 


Je prix. 
En consequence. 
lo. ue leviure des lettres anostoiiques édicrant ce Jubilé et 


les faveurs qui en découlent, suit faite dans toutes les éulises 
cusoslles et eoinnanantés de notre diocèse. 

ds Que poar gouner les imdulwences accordées, les fdules 
fassent sis visites dans Fegiise de leur paroisse. à partir du promir 
dimanche aurès Pâques jus la fére de Flininacuire Conti epüon 
inclusivemens, Qu'ils prient aux intentions de Sa Sainteté ct qu'ils: 
remalisseut les autres conditions nuceseiires por gnoner les: 
andalvmues, 'est-h-dire la confession et la communion et que de 
ns ne fassent Une diliuône, salon leurs movens. soit aux janvres, | 
soit pour la cnstrnetion de la nouvelle cathédrale. 

3. Que vous les prètres quiont charge d'âmes S'industrient.: 


autant que possible, à préparer leurs fidèles par la prédication. à: 
gauner les grace du Jubilé. 

Donné à Prnea-Albert sous notre scein 
23 avril 1913 


D] 
ALBERT, O. MT. 
Evéque de Prince-HWlert 


et sceau et le contie- 


ee 
ë 


sceinf de notre secrétaire Île 2 


Par ordre de Monsciunenr. 


E. PasoaL, O. M. Ï, secrétaire 


Le Jubilé Constantinien 


une 


LETTRES APOSTOLIQUES 


. «J . . . / s # . l 
édictant un jubilé universel en souvenir de la paix accordée à l'Eglise! 


par l’empereur Constantin le Grand 


PIE X, PAPE, à tous des fidèles du Christ qui prendront] 


connu issencve de ces lettres, Sulut et Bénédiction 4 postolique. 


Si la commémoraison du grand et heureux événement qui, il F 
a seize siècles, assura enfin la paix à l'Église remplit d'ane grande 
joie toutes les nations catholiques et les invite aux œuvres de piété, 
elle Nous presse, Nous, d'une manière particulière, d'ouvrir les 
trésors des grâces célestes, pour que de cetie insigne solennité l'on 
retire des fruits choisis ét abondants dans le Seigneur. Il est juste, 
en effet, et il Nous semble très opportun de célébrer l’édit promulgué 
à Milan par l'empereur Constantin le Grand, édit qui suivit de près 
la victoire remportée sur Maxence, grâce au glorieux étendard de la 
mettant fin aux cruclles persécutions contre les 


| 


Croix, et uui, 


No. 3. FECILLETON DU PATRIOTE DE L'OUEST 


ns I 
AUVEÉE 


Far A. de POISIEUX 


EEE 


—JTl ya tant d'étofles ici. on là ta mère ; tu viendrasau bal avec 


, Los à : Dons , 
se glisse dans la réserve et l'on | nous et tu diras chez toi quon.a 
taille quelques aunes ni vu nilété obligé de veiller à l'atelier :.. 


; Lnonite 


i Nois 


Nous avons ordonné ct ordonnens ce qui suit :} 
| 

E 
: JEtrové, 


de Jubilé universel, À tous et à chacun des fidèles de l’un et de l'autre | 


, SCxXe, 


‘incilusivement, pourvu qu'ils visitent deux fois les basiliques de 
Saint-Jean de Latran, 


même iudukrence plénièvre, pourvu que, dans le même 


accomplissant les œuvres ci-dessus indiquées, ct en visitant six fois 


chrétiens, leur ässara te liberté dont le sang du. ditin Rédempteur. 
et des mar tyrs fut lé pti FE Alors, enfin, l'Éghse militante renrporta 
le premier de ces triomphes . qui, aux diverses époqnes de son histoire, 
suivent toujours les perséeutions de tout genre, et de ce jour elle 
répandit de plus en plus:ses bienfaits sur la société: Délaissant peu 
à peu le culte superstitieux des idoles, les hommes adcptèrent dans 
leurs-lois, leurs mœurs et leurs institutions un genre’ de vie de plus 
‘en plus chrétien, etc’ les. ainsi que la justice et la charité fleurirent 
sur la terre. 
I Nous a donc paru i convenable, en heureux anniversaire d’un 
fait de cette importance, de redoubler de prières à Dieu, à la Vierge 


sa Mère, à tous les saints, aux apôtres en particulier, afin que tous 


les peuples soucieux dela gluire et de l'honneur de Î° Église reviennent | 
Î 


au giron de cette Mère insigne : qu'ils repoussent, autant qu'il est en 


eux, les erreurs dont les ennemis inconsidérés de la Foi s'efforcent 


J'obseurcir sa splendeur ; :qu'ils s'attachent au Pontife Romain avec Le Phone Main 7317-7318 


| 


Alors, il y aura lieu d'espérer que. les yeux enfin fixés sur 12 croix, 


|les hommes pourront. par ge siswne de salnt, terrasser à la fois les 
ennemis du nenn chrétien et les passions déchainées de Icur cœur. 


| Et pour que les hambles pricres qui seront multipliées dans le! 


catholique à l'occasion de cette solennité sécnlaire produisent ! 
plus de fruit pour le bien spirituel des fidèles. 
de les enrichir d'une induleince Llé nitie, en fein.e de Jubilé, 


exkhortons vivement tous les enfants de l'Église : à unir aux 
surabon- 


Nuus a VOS : 


jencore : 
l'lécidé 
Sôcres leurs pritres et leurs œuvres le piété ct à profiter 
aunment de la grâce qui leur est offeite par ce Jubilé, pour le plus 
la re “hiuion. 


srand bien de leurs ânes et i de 


C'est pourquoi, Nons contient en la miséricorde du Den tont- 


i 
| 
: 
n 
0 
L 
| 
| 
| 
avantaue Ë 
i 
Î 


pris et en l'autorité des bieihenreux ajôties Pierre CE Paul). en: 
Nous à été divinement | 
avoir Nos. 


x de la Sainte Éulise: 


csrtu douce déber qui 


pouvoir de Jier et du 


maluré Noëve inbenité, apres en conféré avec 
vindables Frères les Éminentishues Cardirau 
R pmaine, fnquisiteurs généraux. Nous accordons et ordonnens. par! 


les présentes, une induigence plénitre de tons leurs péchés. en fornie | 


résidant dans Notre auguate Ville on qui + viendront, à partir 

“ û 

du dimanche tn ulbis de la présente année, uh commenceront les! 
ee e . , : . SN +. . 

sclennités séculaires commémeratives de la paix de l'Église, jusqu’à 


a fète de lTnninaeulée Conception de la Vierge Mere de Dieu 


de Saint-Pivrre Prince des apôtres, ct dei 


laps de temps, 
ils visitent six Fois l'église ou ‘es églises de leur localité, qui aurout été 
fuis pour toutes désiwnées par Ordinaire. et qu'ils y accomplissent: 
autres œuvres de piété qne Nous avons indiquées plus haut. 


sufirage, | 


les 
Nous perimettons. en outre. d'appliquer, par mode de 
la imôme iudulwence plénière aux Âines unies à Dieu pat la charité, ! 
qui ont quitté cutte vie. 
Nous accordons que les navigateurs et les vorageurs, dès qu'ils 
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auront rewagné leur domicile ou qu'ils seront arrivés à un point: 
déterminé de leur vovage, puissent gagner la même indulæence. en 


l'église cathédrale, ou principale, ou paroissiale du lieu où ils se 
trouvent domiciliés ou arrêtés. 

Les réculiers de l’un ou l’autre sexe, même 
clôture perpétuelle, et toutes les personnes laïques ou ecclésiastiques 
du :lergé séculier ou regulier, retenues en captivité, incarcérées, 
empêchées par la maladie ou par tout autre motif, qui ne pourraient 
pas accomplir la totalité ou quelques-unes des œuvres rappelées 
plus haut, s'adresseront à leur confesseur. Nous accordons et 
permettons que celui-ci commue les œuvres empêchées en d’autres 
œuvres que le pénitent peut faire, ou proroge le délai fixé pour 
autant qu'il sera nécessaire, et qu'il use de la faculté de dispenser 
de In réception de Ja sainte Eucharistie les enfants qui n’ont pas 
encore fait leur première Communion. 


vivant dans Ja 


forment les âmes les plus droites, | une robe.. quelle horreur !.. 
où s’endorment les consciences les 
plus délicates si elles ne prennent 
garde au danger et ne le fuient 
lcomine l'on fuit les serpents veni- 


méux. 


_— Mais, soufflait le tentateur, 
les autres le font.. ne te crois 
pas meilleure qu elles. . tu désires 
ce bal, pourquoi t'en priver ?.. 
c'est une occasion unique !.. Situ 
pouvais avoir une jolie toilette 
comme celles que tu essayais ce 
matin dans le srand salon ?. 


de la première qui ve- 
nait faire son inspection inter- 
rompit les propos, mais Marcelle 
restait songeuse, les bribcs de la 
conversation lui revenaient, mar- 
telant son cerveau. 


L'entrée 


Elle ferma les yeux ; au lien de 
jeter un appel vers la Mère toute 
Puissante et bonne, vers Marie le 


la plus grande soumission ec qu'entfin ils recognaissent avec confiance + 
l'Église catholique comme la sauveuarde et l'appui de teutes choses. |? 


penses 

: +, 
Plomberie, Chauffage et re UVértUres + 
Le ‘Ingénieurs : Pt ENrepreneure. Fo 
È PLOMBERIE : €} A GI 
+ SANITAIRE - A : APPAREILS à GAZ 
Es RNICHES 
Ê VENTILATION BAT-JOUR: | 
Le |. (Skylights) 


CHAUFFAGE 
A VAPEUR et a 
EAU CHAUDE 


| 
Le COUVERTURES en 


METAL et en 
GRAVIER 


vottttt 


t LA GIE CHARETTE, KIRK LIMITÉE 
? - ST. BONIFACE, - (Manitoba) 


Boite Postale 199 


Plans, Spécifications et estimés Fournis sur Bemande 
J. A CHARETTE, Gérant Général. 
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St St er 


Henderson & Meighen 


Les meilleurs marchands de meubles et d'ameublements 


Meubles ponr la maison, le bureau, l’école ou l'église 


2 Réduction spéciale sur achats au comptant :-: 


Première Avenue Ouest. Prince-Albert, Sask. 


‘JJEAX DAOoUsT EMILE Ducar. 


DAOUST & DUGAL 


ENTREPRENEURS DE 
Plomberie, Chauffage, Couverture, 
Corniches et Pliafonds Métaliques 

ESTIMÉS FOURNIS SUR DEMAXDE 
Attention Spéciale aux Communautés religieuses 


1259, Avenue Provencher, St-Boniface, Man, 
- Téléphone Main 6645 Boite Postale 158 
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: Saint-Paul hors les murs, et y prient Jen, quelque temps, selon Nos!+ + 
iutentions, pour la prospérité et l'exaltation de l'Eglise catholique! + MERCHANT HOTEL ÿ 
et du ce Saint-Siège apostolique, pour l'extirpation des hérésies et? PRINCE: LBERT > 
ta conversion de tous ceux qui sont dans l’erreur, pour la concorde | ? £ 
entre les princes chrétiens, la paix et l'union de tout le peuple fidèle. It Le plus moderne et le mieux installé de la Pro- A 
ct que, dans cet espace de temps, ils se purifieut sacramentellement |? vince, Cuisine de 1ère qualité. Les voyageurs . 
de leurs fautes, se nourissent au banquet céleste et fassent, en ontre,| f sont l'ubjet des attentions les plus serupuleuses. È 
uue anne, selon leurs moyens, soit aux pauvres, soit, s'ils lei? 
préfüent, aux œuvres pies. : . E. J. FOLEY, Prop. o È 
À ceux qui ne pourraient sc rendre à Rome, Nous accordons la! ? Près de ia Gare. Prix Modérés d 
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J. C. Bacuez &zr Ci 


LOTS À VENDRE, sur les rues Marion, 
Oak, Des Meurons, Avenue Provencher, 

ACRES A4 VENDRE à St-Boniface, St- 
Vital, ‘ranscona. 

ASSURANCES : Incendie, Vie, Accidents, 


Grèle, Bétuil, Responsabilité, cte. 


Fermes à vendre Argent à preter 


# 
BUREAUX : 


216, Avenue du Portage ! 146, rue de la Morinie 


WINNIPEG ST-BONIFACE 


TÉLÉPHONE MAIN 624. TÉLÉPHONE MAIN 3319 


ARR EEE EEE EEE EEE EEE ES 


1 
ie 
: 


amer 


a beaucoup dans notre classe ou-- 
vrière, et c'était cette hérédité qu£ 
parlait en elle un langage encore 
indistinet mais dont les accents: 
combattaient les mauvaisavisdon- 
nés par les amies sans scrupule, 
qui cherchaient à la pervertir. 
3 journée parut longue.. Au- 
tour d’elle on vantait les chsrmes 
du bal, le plaisir d’être coquctte- 
ment vêtue d’une toilette claire 


faible, si peu courageuse pour ré- 
sister au mal qui depuis six 
mois l’entourait, l’empoisonnait de 
son contact journalier !. 

Pauvres parents, 5 “ls avaient 
vu dans la pensée de leur petite 
fille... s'ils avaient su quels chan- 
gements s’opéraient dans ce cœur 
jadis si simplement ouvert aux 
regards parce qu'il n’y avait rien 
d'inavouable à cacher ! 


et la fillette ne réalisait pas tout 


connu ! 

—Mais c'est voler ! 
celle. 

— Pas si fort! tais-toi donc ba- 
varde, tu vas me fuire du tort : si 
c'est ainsi que tu récompenses mes 
conseils :.. | 

Peut-être que ta mère ne te 
permet pas d'aller au bal sans elle ? 
questionne une autre. 

Cette fois, Marcelle ne repondit 
pasettira plus rageusement ses 
points ; ses compagnes l'obser- 
vaient, l’une d'elle, mauvais génie, 

continua, impitoyable comme un 


démon tentateur : | 
—Tu n'as pas besoin de le dire 


sécria Mar- 


—C'est mentir! 

—Mentir ! voler! 
nuies avec tes objections! quelle 
raisonneuse que tu nous fais : 
point de plaisir sans peine. Crois- 
tu que je ne sois pas obligée d'en 
raconter aussi des histoires chez 
mes parents quand je vais au théà- 
tre ou au bal? je n’en meurs pas, 
tu vois.. 

Celle qui parlait avec un tel 
cynisme désolant avait vingt ans 
à peine, c'était déjà un fruit gâté 
de la vie d'atelier — d'atelier com- 
me celui de Madame Blanche-Rose, 


tu nous en- 


j'eutends—où se déflorent les sen- 


timents les jlus nobles, où se dé- 


© — 


—Le bal de la couture... dans 
quinze jours.. Il sera beau.. des 
fleurs, des lumières... une robe,on 
s'en procure.. à sa mère, on peut 
mentir.., tu viendras avec nous... 
et tu diras qu'il y avait veille à 
lPatelier.. 

. —Comme ce serait mal, tout ce- 
di, murmurait une voix au fond 
du cœur de Marcelle... Ces bals 
publics sont si mauvais, surtout 
quand une jeune fille y va sans 


ses parents.. et puis, tromper son 


père, sa mère qui avaient en tou- 
Jours confiance en elle!.. et. puis 
encore, se procurer illégitimement 


secours des chrétiens qui accueille 
avec tendresse et bonté ceux qui 
recourent à son aide, Marcelle 
s’engourdit dans son rêve; elle se 
laissa bercer au ressouvenir des 
mauvais conseils reçus, des vilains 
propos entendus, des pernicicux 
exemp:es donnés.. 


‘ Le démon faisait rage autour 
de l'âme de l'enfant ; cette âme si 
paisible autrefois était ballottée 
au violent souffle de la tentation 
comme un frêle esquif au milieu 
des vagues. 


» : Pourquoi ne ferait-elle pas com- 


me les autres ? Elle se sentait si 


11] 


La journée parut longue à Mar- 
celle; les moyens qu'on lui propo- 
sait, qu'on lui vantait comme très 
acceptables, répugnaieut à sa 
loyauté native; pour la première 
fois, peut-être, elle se rendit comp- 
te de l'influence que ses compa- 
gnes avaient prise sur elle; elle 
en eut presque peur. 

Dans ses veines coulait un sang ! 
très pur que n'avait jamais taré 
une action malhonnête; son père 
ainsi que sa mère appartenaient à 
ces braves familles toutes: d'hon- 
neur comme, grâce au Ciel, il yen 


ce qu’il y a de factice, de dange- 
reux et de faux dans ces plaisirs-- 
là, où tant de jeunes filles se per-- 
dent ! 


Comme l'heure sonnait où le 
travail doït cesser, d'un même élan, 
toutes les ouvrières piquèrent, leur 
aiguille danse. travail inachevé, 
remettant au lendemain la tâcheà. 
finir; en rangeant ses objets de: 


couture Marcelle s’aperçut qu'elle: 
n'avait pas sesciseaux. Elle se sou-- 
vint les : avoir laissés dans le grand 
salon: d’é essayage, quand on l'y 
avait appelée pour. servir de man-- 
mequin vi ivant ; elle” s LA rendit. 


LÉ 


LE 


- Nous' accordons à ‘tous et à -éhacün. dés fidèles, soif lnïques, soit 
ecclésiastiques, du clergé sécülier et régulier, de n'importe quel Ordre 
ou Iästitut, même jouissant ‘du privilège de la mention ‘spéciale, de 
pouvoir se choisir, à cet effet, un confesseur pris. parmi les prêtres 
séculiers où réguliers approuvés pour. es confessions. ‘Poürront 
“Svalement se servir d’un coufesseur à leur choix les moniales, 
novices eb autres femmes vivant dans la clôture, pourvu que ce 
æonfesseur soit. de ceux qui sont approuvés pour les religieuses. 
Tous ceux et toutes celles qui, pendant le temps déterminé, se 
résenteront au confesseur de leur choix, avec l'intention de gagner 
de Juoilé et d'accomplir toutes les œuvres nécessaires pour cela, 
pourront, cette fois seulement et dans le for de leur conscience, se 
faire absoudre par lui de toutes les excominunieations, suspenses et 
censures, prévues par le droit ou portées par un supérieur, et pour 
quelque motif que ce soit, même celles réservées aux Ordinaires des 
jeux et à Nous ou bien au Siive Apostolique, inûême celles qui sont 
dites “ spécialement réservées an Souveiain Pontife et au Siège 
Anostoliques * ct dont l’absolution d'ordinaire n’est pas comprise 
aus les plus larges concessions. 


mme di Le confessenr pourra 
alement absoudre de tout désordre et de tout péché si grave et si 
mème réservé aux Ordinaires, à Nous et au Sivgc 


prescrit la pénitence salutaire et les 


ëg 
énorme soit-il, 
Anostolique, après 
réparations convenables. 1} pourra absoudre du péché d'hérésie ceux | 
qui auront abjuré et rétracté leurs erreurs 
le droit. I pourra commucr les vœux et serinents, moule l'ÉSCTVÉS AN 


avoir 


11 


, Comme à} est prescrit par 


t+++ tenant 


rain Pontife, en d'autres œuvres pies eb salutaires, excepté 
chasteté, de religion et € 


ticrs dont 


SouUve 


sependant les vœux de ceux qui impliquent | 


causerait 
pénitentiels qne lon fait pour se 


un oblivation envers un ou l’abrogation 
préjudice à cc tiers, et les vœux 
préserver da péché, à moins cependant que la confmutation, par Ie 
sonfesseur, ne S01b estiinée aussi préservative du péché que le vœu 
sni-méme. dl pourra encore dispenser ses pénitent< promus aux 
Srdres de” touie 


Jouvant empêcher l'exciciee de ces Ordres on a réception des 
; : 


sucrés, méme les réeuliers, ivrégularité ocuuite 


Didres supérieurs. 

Nous n'entendons pas, néammoins, par Les présentes, donner 
Jispense des autres irrégularités, provenant d'un délit où d’un 
léraut, qu'elles soient publiques, occultes où notoires, et des autres 
munpacités Où inhabiletés, de quelque facon quelles ment été! 
outractées, ni donuer à personne. dans les cas susdits. le pouvoir de; 
ispenser, habiliter et. de 
Vous n'entendons pas non plus dérogse à la Constitution de Notre 


prédécesseur Benoit NIV Sacramentau Pæntlentier, ni 


régulariser, même au For la conscictice. 


aux décla- 
“nations qui l'accompastent, Nous ne voulons pas que Îles présentes 
puissent où doivent rien changer à la situation canonique de ceux 
pri, par Nous er par le Sièuwe Apostolique, où par quelque prélat et 
juge ceclésiastique, Se trouvent nomiméCment CNCOINNUNIÉS, AU<JONS. 
interdits, on qui ont été diclarés juridiquement tombés sons lesdites 
ententes eb eunsures, À aioins que, pendant le temps du Auntilé. ils 


satisfait et ne soient réconciliés dans les formes Que si, 
! 
[8 [O 


w'aent 


pendant le temps du Jubilé, ils n'ont pu, au jnévment leur 


contesseur, donner satisfaction. Nous accordons qu'ils puissent Cire 


vheous au for de la conscience, eh vue seulement dn des 


induirences du Jubilé ct avec l'ébligation de satisfaire dès qu'ils le 


gain 


Dour ront. . 

Jest pourquoi, en vertu de la sainte obéissance,et par la teneur 
lus Re Nous preserivous et ordonnons 4 tous les Ordinaires 
es lieux, à leurs Vicaires et Ofliciaux. et, à tenr défant. à tous ceu 
j 


i 


N 
attront 
Lettres, de les pnbher et de 


ani ont charge d'âmes, des qu'ils reen les exemplaires 
L nm 


nanusorits où imprimés des présentes 
les faire publier dans tnrs ivlises, dioctses, provinees, cités. villes, 
evritoires cb antres lieux, de désioner aux populations les éclises : 
qu'elles devront visiter. et de les préparer, autant ue possible, par : 
ja prédication de la divine parole, au gain dn Jubil 


Nonobstaut Les Constitutions et Ordonnances apestoliques, en, 


particulier celles qui-réservent. le pouvoir d'absoudrèé, pour certains 


cas, au Pontife romain alors existant: -au- point que même 


CICLSSIONS ser bla les où différentes d' iidulgen ces ct de pouvoirs sne. 


puissent étre Ace ordées 4 sas qu ñl soif fait méntion |: 


esse des présentés OM HN ‘une dérog: tion spéèiale ; ÿ toit apyor tee. «| 


PEROn 


expr 
Vonobstañt de mÈ me Ta roule qui défend d'accorder îles indulegices | 
ul instur, ét. {ous statuts de quelque ‘Æhlre, Constitution ou | 
Institut que ue soil. même corse Es par * ERCPMENT. confirmation 
apostolique ou out, autrt mode,-de” conséc ralion, vt aussi-tontes 
voutumces, privilèwes, induits, Lettres 


approuvés, renouvelés; de quelque manicre ‘ne ce sit, À ces Ordres, 


4 


apostoliques, concédés, 


PATRIOTE DE T'OUES' 


‘des 


t 
# 


MERCREDI 30 AVRIL 1913. 


Congrégations et Instituts et à à Jeurs membres. A-toutés e 
de ces choses, même à celles ‘dont il devrait être fait, pour leur 
tenéur entière, mention spéciale, spécufique, expresse et individuelle, 
et nou pas seulement par formules générales équivalentes, ou au 
sujet desquelles quelque autre forme particiiière devrait être 
employée, Nous déclarnns, ayant du reste leur teneur pour suff- 
sammcené exprimée par les présentes et la formule ir traditionnelle à F 
employer pour observée,.déroger nommément et expressément pour 
cette fois,en vue de l'effet que À Nous. voulons obtenir. Et pareillement 
à toutes choses contraires. Enfin, pour que Nos présentes Lettres, 
qui ne peuvent parvenir dans tous les lieux, arrivent plus facilement 
à la connaissance de tous, Nous voulons qu’en tous lieux et chez 
tous les peuples, on accorde 
ces Lettres s'ils sont signés 


aux copies Ou exemplaires imprimés de 
de la main d’ur notaire publie et munis 
du sceau d'une personne constituée en diynité ceclésiastique, la 
iême for qu'aux présentes, si elles étaient exhibées cu wontrécs. 

Donné à Rome, près Saint Pierre, sous l'anneau du Pécheur, 
le & mars de l’année 1913, de Notre Pontificat la dixième. 


Par mandement spéciul de Sa Suinteté, 
R. card. MERRY DEL VAT. 


Secrétaire d'Etal. 
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Duck Lake Townsite 


EN VENTE-…-E GES de première 
qualité pour FÉfablissements 
de Commerce et pour Rési- 
aence 


Pour le prix des Lots et les conditions adressez-vous au repré- 
sentant local. cn se fera un un plaisir de de vous montrer les terrains. 


| HILLYARD RD MITCHELL 


Représentant Lseal 
4-4 S0 Dh 44 + + 44 à 9-9 


É 
SUCCESSEUR DE HUPDSON 
Vendeurs de Liqueurs en gros 6t on détail 
8 6 6 & 
IMPORTATEURS 
Des meilleures boissons de France.et de Hollande 
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PRINCE-ALRHERT, SASK. 
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DESHARAIS & ROMTAILLE Lie 


19 et 21 Notre-Dame Quest Montréal, PQ. 


Marchands d'Ornements d'Eviise, Vases Kavrés. 
Statues, Chemin de Croix. ete 


Articles religieux. Livres de bDrières. Imarres, ete. 


Sjmcialite : Confec «ion de bannidres d ipeanx. ete. 


LE congrégation ou sociétés, 
115 : Vide messe Huile d'olive, C ierues. Éneens, ete. 
CES RS ENS 


Catshoines envoyés sur demande, 


: 


Pour vos habits de Printemps 
- VOYEz 


EL. P. Brunelle 


Taïlleur Fashionable 


WINNIPEG, Man. 


Beñ:: Boëchard 


-Barbier: Coïfieur 


39, RUE ‘& la” RIVIÈRE OUEST 
- PRINCE-ALBERT, Sask. 


Satisfaction garaàtie-on barbe rendue 


; 
ÎL 
il 
| 


> 


A 


78. rué Caritcn, 


T 


es à ‘chacune 


PIS SITE NN TION UNS SN EN ENE CERN T 


Brouzes, : 


puur : 
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Diplôme à l'Exposition Provinciale 1894 Médaille d'Or à l'Expositicn Provinciale 1901 


Atelier fondé en 1852 


JOS. VILLENEUVE 


Entrepreneur et 
Manufacturier 


[ 
| d'Autels, Sculpture’ d'ornementations d'Églises, en Bois et en Platre. 

Bancs, Confessionnaux, Chaiïires, et tous objets servant 
aux besoins du cuite. Spécialités: Exécution 


d'Architecture. de Sculpture et Dorure. 


ST-ROMUALD, Comté de LEVIS, QUÉBEC 
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Rev. Père IT Dumas, OM, Duck Lake, Rev. Père J, E. Jeannotte, OM Ottawa, 
Rev. Père K. Porteiance QMLE Winaipez. Mer. Bernard, SteHsacinthe, Quéhec. 
Mer. Provost, Fall River, Mass. 
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Vous _plaignez Vous 


ÉESRSEERESS 


Canadiens-franeais du tabac que vous famez? C'est 
parce qu'il est mauvais, n'est-ce pas. Pourquoi alors 
noxigez vous pas de vos marchands LES FAMEUX ta- 
bacs canadiens (naturels) soit en feuille, en menotte ou 
haché du LA CIE DE FABAC DU Co. MONTCALA. 
Chaque livre est garantie de 1ère qualitée. Chaque 
Palle où paquet porte le non de la Cie. Fumez en une 
fois, et vous les dumandrez toujours Si vos marchands 
ne veulent vous les fournir. Écrivez-nous. | 


LA COMPAGNIE DE TASAG OÙ GOMTE 


SX. ESPRET, 


DE MORTGALM 
P. Q-. 
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respondance én Français 


je m'occupe tout particulièrement de la clientèle 


Ho 


ù 


Cez 


EE DA ORE OU 


& française et je veille surtout à 
7 , s 
os L'INSPECTION 
< et au déchargement du grain’ qui m'est consigné 
& J'ai fourni des caufions au Gouvernement etje suis 
se licencié pour faire le commerce de Grains. 
Et, 
: ES 
Ke Je vous cbtendrai le plus haut prix 
#& — RON 
5 | HOMASE.ENNIS 
<$ BUREAU : Boîte de Poste 513 
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390 Grain Exchange WINNIPEG, MAN, 


liétérencess— Royäl Bank où Canada. Grain. Exchange Branch. 
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L La Bière dé Saskatoo on 
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. BRASSERIE DE ra 
HŒSCHEN-WENTZLER 
SASRATOON 


| 
il 


| 


Saskatchewan \ | 


aussitôt: eclle de ses compauncs warde! Voila qnia éte perdn là, 


equi l'avait, tout à Fheure, si mal {pour nous; car nous ‘partagerons, 


conseillée la suivit : dis ? 

—Hh bien, Murcele. Tai dit-1 Partager quoi. fit Marcelle qui 
elle, recommençgant son attitque, le sentait devenir folle. 
as-tu réfléchi ?... je t'aiderai... , 


— L'argent, tiens : 
Veux-tu { 


Elle allait se baisser pour ra- 
{e l'ai dit que je ne pou- 


masser la bourse quand deux ou 
ir uption 


Je 
vais. 
-— Dis que tu ne veux pas, mais 


[lois ouvrières firent 

dans la pièce ; d’un mouvement vif 
ldu pied, Julia lança sous un di- 
| van sa riche trouvaille, puis, de 
l'aur le plus naturel au monde elle 
éer une robe qui ne me servirait entraîna Marcelle et sortit. Mais 
due fois. Lau lieu de quitter la petite Bré- 
cœur à la sortie de la maison, elle 
| l'arcompasenn jusqu’à la station du 


i tramway 


si tu voulais. 


— es parents sont pauvres, 
avoua-t-elle, je ne peux pas achce- 


—De l'argent ?.. 
pourra trouver 6a.. 
Et comme si le démon se- met- 
tait de la partie, aceumulait les: 
embâûches, voilà que sous la lu- 
mière électrique, une bourse d'ar- 
gent se détacha sur la teinte pâle 
du tapis, laissant . apercevoir au 
travers de ses réseaux plusieurs 
pièces de cinquante sous eb trans- 


paraitre la couleur verte d un bil- ‘ 
let de barque. … #. .—Pour qui me prends-tu. ‘donc. 


Oh! ft ulia’ Ja tentatrice. Julia! être voleuse! moi!... mais 
en indiquant du. doig Pobjet re c ‘est affreux ce. que: tu veux:fuire 


une robe, où 


Nc vas pas me vendre, sur- 
tout, recommanda- t-elle ; e ‘est inoi 
demain qui balaie le salon.. la 
attend!ily a dedans 
er ta robe et la mienne 
ce 


bourse m'y 
de quoi pay 
.. mous serons les plus belles : 


que les autres vont rager! 


j'æimerais mieux ne e jamais voir le lit ses tempes 


à les rompre... 
il fal- 

—Nivaude, va! qui le saura ! : lait que l'influence de la mauvaise 
Cette bourse, après toût, nous l'a- compagnie eût déjà déteint sur 
pot quoi  Pa-t-on elle pour qu'une tentation pareille 
laissée là, j uste à notre portée, ce!püt avoir quelque prise sur son 
n’est pas ma faute, ni la tienne. îme et pourtant, cette tentation 
is'acharnait à elle, prenait corps, 
l'assiégeait sans lui laisser de ré- 
pit : 

—Qui le saurait !. 
était bien pleine.. Raurais 
robe telle que je l'ai rêvée... 
bal ©. | 

Ce fut ‘excédée que Marcelle 
alrentra chez elle: durant le repas 
elle ne parla point, iressaillant 
chaque fois qu'on lui adressait la 
parole, comme si on l'eut éveillée 
d'un rêve. 


bal de ma vie !.: quel cauchemar ! comme 


vons trouvée 


— C'est un aceident.. nous de- 
vons Ja rendre.. 

— Ah! personne ne 
l'a vue.. c’est une aubaine pour 
nous deux. . 


mais non ! 


la bourse 
une 


. . et le 
laisse-moi. . € 


nstu stupide avec tes scru- 
pules!.. réfléchis donc... la robe 
les fleurs, les rubans, le bal. 
robe, je la ferai chez moi puisque 
chez toi on te susciterait des mi- 
. puis, le jour de la fête .ve- 
nu, tu préviendras tes parents 
qu'il y a veille supplémentaire et 
tu viendras t “habiller avec ‘moi.. 
nous partirons ensemble... ‘Allons, 


sères 


—Muis qu'as-tu donc, mon en- 
fant ? qu as-tu ce soir, es-tu ma- 
lade … ee 


réfléchis. . € "est une occasion. uni —Je crois que oui, je voudrais 
que.. LL CT me & oucher . 
Sur ce dernier mot, elle laissa S; ‘ina chérie. . e si tun'es 


Marcelle s ‘engoufffer dans la gare. 


pas. mieux Aemain tu,n n'iras. pas à 


—Donnez-nous aujourd’hui no- 
titre pain de chaque jour, pardon- 
nez-nous nos oftenses comme nons”° 
pardonnons à ceux qui nous ont 
offensés.. 
l'comber à Lu tentation. 
Elie ne put aller plus loin; à 
__Déshabille-toi petite, je v vais: Cebte heure critique de boulever- | 
te préparer uneinfusion bien chau- {sement et de lutte intime, comme 
de, c’est pent-être un coup dei un trait de feu, cette simple et di-.- 
froid ? vine phrase à laquelle jamais en- 
Elle disait sela sans cor vistion, | COTe elle n'avait pris garde, ve- 
curle bouleversement qu'elle li-|nait de transpercer son âme d'une 
sait sur le visage de sa fille, ln céleste lumière ; un sanglot mon- 
faisait craindre autre chose, d'un |ta jusqu'à sa gorge et, cachant son 
ordrè tout moral : elle eut une ins-| front dans les couvertures elle se 
piration : mit à sangl oter éperduement. 
__Attends un peu avant de te Sa mère ne comprenait rien à 
dévêtir : nous n'avons pas faitno- tout ceci, sinon que son enfant 
tre prière dusoir. avait une grande peine et quil 
Simp'ementelles ‘agenouille de- fallait la consoler. Elle l’attira 
vant la Croix qui protégeait le lit! dans ses bras et lui prodigua ses 
de Marcelle, et, après s'être signée, caresses et ses encouragements 2. 
elle dit à haute voix” la première —Qu'as-tu, Marcelle, ma. chère 
putie de l’oraison dominicale : .| petite fille, dis-le moi, tu me fais 


“Notre Père qui êtes aux cieux”. - mourir! à sa mère, on. peut tout 
La petite ouvrière suivait ma- raconter ; parle, ma chérie; Le 
chinalement. les mots que sa mère nom de Dieu!. arcoll L 
prononçait, puis v int son toux. de Et, vaincué; Marcelle par a. - 
répondre : : De DE : "&. Suivre) 


. Marcelle ne répondit pas: 
-pensée fut ramenée vers la bourse 
d'or qui attendait là-bas 
sous le divan du salon d'essayage. 

Elle embrassa son père rapide- 
ment, puis, suivie de sa mère elle]; 
se retira dans sa chaumbrette. 


sa 


gor gée 


Ne nous luissez pus suc- 


. Larsen, R. W. Smilen, P. W. 
Mahon, C. Bonas, W. McKay, 
= Wartley, J. Daisley, C. Amy, 
. Logan, E. Glen, J. A. Ager, 
MeConnell. 


—Ole J. Olson, un cultivateur 
âgé de 60 ans, a failli se noyer, à 


diction solennelle des ateliers une douzaine de uitlles de Melfort, 


. en traversant un endroit inondé 
du “Patriote”, à 8 heures dei 
5. «1e {par la rivière Carotte. 
J'après-midi. 


Les ateliers seront ouverts 
pour les visiteurs, de 11 heures 
à 3 heures. Tous nos amis sont 
cordialement invités à venir MR en: Fe ‘ : 

Mckenzie Si9 et so ‘ac - 

prendre part à cette petite fête, | Russell Bros. vient d'acheter los Icke Fe 18 st ns l'adui 

d der i tintérôte de M. Buattie, de la société nistration Laurier 1896, M. 

û - tinféréts de cattie, de la societe . | 

que nous avons dû retarder jus le Porvin et Beautie Scott se montra toujours fervent. 

qu'à ce jour pour compléter |commerciale fosvin “7.7 |catholique. Il prit la défense des 
uccsseurs de Grant Bros. Le! , . , 

l'installation du matériel d'im- | SUCCESS Lera dé 1 [droits catholiques au Sénat dans 

mavasin portera désormais le nom . , 
primerke. > L la question des écoles du Keewz- 


fe Couvre n Baril. félicitatr. s tin et des droits du français dans 
Mort de Mgr d, A. Arctambaut, Nos mareures ténCILRIORS & l'Ontario, l'automne dernier, ‘dans 
évêque de Joliette Ê 


Bénédiction 
des ateliers 


«ce ’ » Feu 
du Patriote Sir Richard W. Scott, sénateur 


catholique et ancien secrétaire 
d'Etat, est décédé, à Ottawa, le 
23 avril, à l'âge de 88 ‘ans. 

Il fut l’un des premiers citoyens 
d'Ottawa et compte parmi les fon- 
dateurs de cette ville. 

Maire d'Ottawa en 1852, député 
d'Ottawa en 1837, président de la 
Chambre d Ontario en 1871, secré- 
taire d'Etat sous l'administration 


ï 


Demain, jour de l'Ascension, 


$S. G. Mgr Pascal fera la béné- 


—MM.J Boulton et J. Savage 
ont été blessés sérieusement dans 
un accident d'automobile. 


— I. Eugène Baril,de la maison 


eyt 


VS SD CV 0 M SPRL SR PMR Re Le EN 2 00 PT RS ren Den 


| 


nos deux braves compatriotes, qui . | . 
) PET I lune lettre énergique à M. Whitney 
sont d'exeellentshommesd'atiaires, ÿ ‘ 


et sauront donner complète satis- 
leur vaste clientèle. 


et au Dr Pyne. 


faction à 


Encourageons les nôtres. 


Une dépêche de l'archevêché de 
St Boniface nous annonce fa mort 
presque subite de S. Gr. Mer 
Archambault, évêque de Joliette, | gasin ‘!hom et Co vour entrer au 
survenue la semaine dernière. service de la mmaïson Potvin et 

Mgr J. À Archambault, né à| Bail. 

J'Assomption, le 23 mai 1859, fut 
urdonné prétre en 1882 et sacré 
premier évêque de Joliette le 24 
août 1904. lorsque ce nouveau 
diocèse fut détaché de celui de 

Montréal. — Un ancien citoyen de Prince. 

Il avait pris pour devise épis-! Albert qui est allé s'établir en 
copale : “ Quis ut Deus ” (qui est; Australie, il ÿ a deux ans, écrit 
semblable à Dieu), et il se distin-[qu’il aime encore mieux Prince- 
Albert et qu'il se propose de 
revenir, 

—M, Potvin, le nouveau mar- 
chand canadien, a acheté la rési- 
dence de M. George Agnew, dans 
la haute ville. 


Le nombre des descen- 
dants français aux 


— Mlle Bilondeau a quitté le ma- Etats Unis 


Lo Reuue Franco-Américaine, 
dans son numéro d'aviil, publie 
un excellent article de M, Téles- 
maintenant installé ses bureaux |phore St-Piarre qui est “ comme 
de consultation à la bâtisse Knox,|!e testament patriotique ” de ce 
sur l’'Avenue Centrale. brillant journaliste décédé l'au- 
tomne dernier. 

“ On y retrouve, ajoute la 
Revue, plus profondémeut accu- 


—M. le docteur Montreuil a 


guait par l'éminence de sa doc- 
trine. Il avait fait un voyage à 
Eome récemment et son séminaire 
avait été honoré d'un bref lauda- 
tif du Saint Père. 

Le diocèse de Joliette compte 
63.764 catholiques, 122 prètres, 
102 religieux et 365 religieuses. 


Dr. A. Montreuil 


Ex-interne de l'Hôtel Dieu de Québec, Ex- 
élève des hôpitaux de Paris. Spécialiste en 
chirurgie, voies génito-urinaires et maladies 
de femmes. 


BUREAUX: 
Chambres 4 et 5, Knox Block 


Avenue Centrele 
PHONE 543. PRINCE.ALBERT 


— Un club de naturalistes a été 
organisé en ville sous le nom de 
“ Société d'Histoire Naturelle ” 
et sous la présidence de M. Brown. 


Pour obtenir des institu- 
teurs de langue française 


—La commission des chemins 
de fer a recominandé une auginen- 
tation de salaire pour les conduc- 
teurs sur le C. N. KR. jusqu'au 
montant de $165 par mois pour 
le chef des convois de passagers 


M. Bacnaxn | à 
M. S. Suit 

À. STRACH 
Propriétaires 


M. Chauvin, inspecteur des éco- 
es, était de passage cette semaine 
à nos bureaux. Il nous dit qu’il 
Xera venir, au cours de l'été, une 
vingtaine d’instituteurs bilingues 
bien qualifiés. Ceux qui ont besoin 
d'instituteurs ou d'institutrices 
sont priés de s'adresser à M. Chau- 
vin dès maintenant. 


Chronique 
Locale 


À la suite de difficultés surve- 
mues entre la ville et la Great 
Weat au sujet de l'évaluation du 


Tuxedo 
Hotel 


Le rendez-vous des voya- 
geurs canadiens-français 

M. Félix Frank est parti, lundi, 
pour Toronto où il doit consulter 
les autres directeurs de la Greal 
West. Le contracteur, M. Wright, 
a l’ordre de pousser activement 
les travaux. 


—M. Brown, ie surintendant des 
parcs de la ville, fait planter 
actuellement des arbres sur le 
boulevard, de chaque côté de la 
9e rue est, et sur les rues adja- 
eentes au sud. Les arbres trans- 


Chambres amenagées de première clarse 

Bain, eau chaude, etc..—PLaAx EUROrÉEN 
Téléphone 653 | 

Prince Albert, Sask. 


Ea face da dépot du C. NX. R 


S. G MANDVILLE 


Contracteur Général 
Réparages de tontes sortes exécntés 
avec promptitude 


matériel et de l'octroi, par la ville. plantés ont une hauteur de dix à Rénidence 

de garanties d'obligations au|douze pieds. Rien ne contribuera 313, Ome Rue Est 
montant de #125,000, les travaux | mieux à l'embellissement des rues Prince-Albert, Sesi. 

ont été suspendus pour quelques |que les plantations d'arbres par-}| Téléphone 388. Casier Postal 768 


Jours, la semaine dernière, et les 
ouvriers ont été congédiés. Mais 
l'entente s'est faite depuis et les 
travaux reprennent. 


” «—La Chambre de Commerce 
favorise le projet de M. J.E. Sin 
clair d'établir un aquarium à 
Prince-Albert, et elle s’est mise en 
correspondance à ce sujet avec le 
ministère des Pêcheries à Ottawa. 


tout où la chose est possible, 


—Une équipe de terrassiers du 
Grand Tronc Pacifique est arrivée 
en ville dans la dessein de com- 
mencer Îles travaux d'entrée du 
chemin de fer à l'est. 


Agents de paquebots 
il pour toutes les parties du 

monde.--Ecrivez-nous pour 
| renseignements. 


Ÿ 
| 


Argent à prêter aux cultivateurs - 
aux taux les plus bas. 


Protégez votre famille et vous-mèê- 
me coatre le feu, une police d'us- 
surance chez nous ne vous cou- 
tera que $10.00 par #1000 pour 
‘trois ans.—Pouvez-vous vous en 
passer ? 

Terres de culture à vendre et à 
acheter—Adressez-vous à nous, 


Nous parlons l'anglais 
et le français 


Venez ou écrivez-nous... 


ROMERIL, FOWLIE & GIE 


: BUREAUX : 
Batisse de la Banque Impériale 
Casier 149 PRINCE ALBERT 


K 


— MM. Cooper et Halliday, 
courtiers d'immeubles, ont vendu 
un terrain de 75 pieds, à l'angle 
de la 1re avenue et la 21e rue, 
pour une somme de $8,000. 


—M. Waslen Mann, d'Ottawa, 
a acheté un lot de 50 pieds à 
l'angle de la 13e rue et de l'Ave- 
nue Centrale, à raison de $135 
le pied, pour y construire une épi- 
cerie. 


Que d'autos ! 

Du ler au 25 avril, le Gouver- 
nement provincial du Manitoba a 
perçu le joli montant de $#23,000 
pour licences d'automobiles. 


—Le Prince Albert Times est 
devenu journal du matin depuis 
environ trois semaines. Son infor- 


mation est choisie et impartiale ; : | 
le ton du journal fait honneur à ATELIER LE PHOTOGRAPHIE 
son directeur, M. Laurence. Grève des peintres à The 


BANKS STUDIO 


Successeur W. J. James: 


ARTISTE PHOTOGRAPHE. 


Travaux exécutés promptement | 
Agrandissements de photographie 
Attention aux commandes par le poste 


31 EIGHTH ST., PRINCE ALBERT, Sask, 
Téléphone 642 ‘ Boite postale 132. 


—Emery Koviach, un Hon- Winnipeg 
grois, trouvé coupable du meurtre 
de Charles Bruggencote, a étél Les peintres se sont misen grève 
condamné à être pendu à la prison | l2 semaine dernière, mais ils accep. 
de Prince-Albert, le 18 juillet. La|tent la reprise du travail moyen- 
sentence à été prononcée par le |nant salaire de 42 4 cents à l’heure 
juge en chef Haultain. Les douze|pour cette année et 45 cents en 


jurés étaient : Dr J. A. Moran,l1914. 


— 


N Pour votre ar- 
À gent ou argent 


À blanchie, tissu serré 

et moelleux, très con- 

: fortable. 

D lier 123c. cette se- 
u maine 10e. la verge. 


| sés, les caractères de. talent solide nir de la race, et que l'on songe à sort, a su. chanter ; jusqu'a au j' bout, 5 
de l’auteur. Et je ne sais quelle toutes les infortunes de celui. qui, É 
émotion nous saisit. en relisant| malgré les sév érités tragiques du 
cette œuvre suprême, cette œuvre — 
d'espérance invincible dans l’ave- 


Maison établie depuis 20 ans 


L. FE. VALAD 


Marchand d’articles 
pour hommes et 
jeunes gens 


| 
| 
| 
Habits il 


Chaussures 
et Chapeaux 


La maison Valade 
est la seule maison 
canadienne-fran- 
caise en mesure 
d'annoncer qu'elle 
vend ses marchan- 
dises aux prix de 
l'Est.—Entiere sa- 
tisfaction garantie 
ou argent remis— 


Venez nous voir et 
vous serez satisfait 
sous tous les rap- 
ports ‘” 


- 
. 


. 
- 
. 


LE, VALADE 


T1, rue de la Rivière Quest | 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


Deux 


Notre devise 


Prince 


remis 


COUPONS 


RAYON DE NOUVEAUTES 


N FAISANT CETTE VENTE DE COU- 
| pons rien n'a été épargné pour en faire 
un suceès sans précédent. 


sont une affaire secondaire. Les 
sont à profusion. Vous trouverez 


D occasions en fait de marchandises, indiennes, 
D eotons, galons, donblures, soies, satins, gernitu- 
à res, lingerie de robes, dentelles, rubans, toiles, 
pete, ete. 
le plus considérable et le meilleur que nous 
ayons encore mis sur nos comptoirs. 

Voici une vente de coupons qui rendra no- 
tre magasin de plus en plus populaire. 
* avons vu à ce que tout soit arrangé à votre 
Nous désirons seulement que vous ve- 


L'assortiment est incon 


goût, 
niez Voir ces COUPONS, Car nous 
qu'alors vous en acheterez. 


Rayon des Nouveautés, Avenue Centrale 


| Gants de Printemps de $2.50, pour 
dames, en vente à $1.75 


N GANT de cette valeur pour $%1.75 c'est 
, s et dos en 
A soie de Lille, paume en cuir de ‘chevreau fin 
javec perforations pour 
A Nous en avons de couleur tan, brune on grise 
& Prix régulier $2.50, seulement... 


une bonne affaire. Poignet 


empêche 


Flanellette blanche 


10c Ïa verge verge LOT 2-—Bottines d’enfants, cuir verni, tan, et 
chevreau à lacets et boutons, points 4, à 10.5 :. 
À Voici une affaire. Soie écrue. Tissu Valant $1.50, sacrifiéesh :.....1.1... -81.00 À :: 
5 Bonne flanellette bien égal et d’un fini _LOT 3-—-Bottines d'enfants cuir de veau, tan, k 


Prix régu- donne 


verge à. 


C. A. Fournier || 


“Central Ave Pool Room’ 


Deux entrées sur l’Avenue Centrale 
” Une sur la rue de 1a Rivière Ouest 


Les pri 


..$1.75 Ja paire 


Soie écrue, 85c. la 


très doux, se lave, 
dure longtemps 


Prix régulier 50e. la 


l œuvre qui avait: pris: les meilleurs. “ 
instänts de sa vie. | | 


£ 
î 


Se, 


Casier postal.498 : Téléphone 657 _ 


EL J. Bélanger si 
Horloger-Bijoutier 
123, rue de la Rivière 0.  Prince-Albert F 


Allez aux salons de toilette de 


— À LA, — 


THE NEWPORT BARBER SHOP" 


Bains. —Cirage de chaussures 
Bâtisse Pollock-10ème rue ouest 
et vous serez satisfaits 


Spécialités : Réparations de toutes 
sortes exécutées avec soin et 
promptitude. Bijouterie faite sur 
commande. . 
Une attention spécinle accordée aux 
commandes par lu poste | 


Nous sollicitonsles Canadiens-Français de 
venir encourager notre maison 


G. R. RUSSELL & FRERE 


MAGASIN GENERAL 


Marchandises sèches, Confections, 
Chapeaux, Chaussures, Etc. 


Aussi un stock complet d'epiceries 


Toujours des commis français à votre disposition 


140, Île RUE OUEST 


Prince-Albert, Sask. 


... Venez chez... 


A. C. HOWARD 


Pour vos prelarts, ‘toiles cirees, tapis et 
rideaux.--Nous en avons recu une cargai- 
son de France et d'Angleterre  ‘ 


Une attention speciale est accordee aux communautes religieuses 


Rappelez- 
vous n05 à 
Téléphones h: 


Albert Trading Co. 


Bureau 3857 . 
Epicerie 42% 


Vente à sacrifice de chaussures pour È 
Dames et enfants .: 
i OÙUS venons Ë 
de recevoir À 
tout un assorti- à 
ment—<complet et } 
tout neuf-—de ces Æ 
‘cheussures si po- à 
pulaires. C'est la } 
chaussure  classi- È 
#7” que pour enfants, E 
venant de la célèbre manufacture Getty Scott. 
Aussi dernièrement nous avons fait une grosse Æ 
commande de “Queen Quality” pour dames. La Æ 
conséquence est que l'espace nous manque Æ 
dans le rayon des chaussures, de là cette vente & 
d'écoulement. Nous avons tout ce qu'il faut 
pour dames aux marques bien connues, Ames Æ 
Holden Shoe Co., McPherson Shoe Co. MeFer- É. 
lane Shce Co. ete. ‘1 
Chaque puire de chaussures de ces diffé- Æ'. 
rents lots est offerte à des prix épatants. NleE : 
fallait pour donner place au stock qui nous 
arrive. ‘ 
Ces chaussure sont de première qualité et 
à la dernière mode, plusieurs même de cette Æ 
saison. (Certains modèles se sont vendus si. 
rapidement que la série de grandeurs se trouve 
dégarnie, mais nous avons quand même toutes 
les grandeurs et pour assurer un rapide écoule- 
ment nous avons. groupé ces chaussurés en 
différents lots. 


CHAUSSURES — Vente Spéciale à 
LOT 1-—Bottines d'enfants, cuir noir ou tan, à 
boutons et lacets, points ‘8 à Lo Valant jus- 
qu’à $1.25, sacrifiées h............. ..0.75 


ix pour nous 
coupons ici 
de superbes 


testablement 


Nous 


sommes sûr 


r Ja sueur. 


vernis avec dessus rouge, et en: dongola, 
points: 5à 15. Valant jusqu'à à $l. 75, YsACTI 
fiées à. $1.25° 
LOT 4 —Oxfords pour. dames,. ‘pantoufe et 


. souliers: minces, en. cuir. verni. mat “où"tan, 
. nt:82 75, rédu ‘à: 81.75: 


et 
satisfaction. 


donnent momo mens ve es tic 


sors. 0.35 


